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MESSAGE DUPeat-on fermer tous les Métiers
• ■ ■

tthp innovation dangereuse cpii ne permettia à 1 ouvriei Le comité exécutif de ia sectiou pro 
un „->,w0rrpr son métier que s’il a une licence. — Pour-1 .v,'"u'itl1'c Ae a» parti ouvrier du

(l eXerCcl suu 1U"WW t. ^ _ < anada, adresse aux unions ouvrières,
quoi nos campagnes se dépeuplent 
cinéma plutôt que d’en interdire l’accès.

j,a Confédération
• . délégation rencontrer les ministres, cette semaine, à Quebec,
ri Vues ont présenté un mémoire contenant un assez grand nom* 

îS i Ivulutions traitant des diplômes obligatoires dans certains ine­

rtes Travailleurs Catholiques du Canada a en-
Québec

voyc..................... .
Les I . ,
H1-1’1,0iC,menders soins à donner aux victimes d’accidents de travail, 
tiers, ors i ^ (()Utre grèves, des officiers des justes salaires, des écoles 
tlcSiB\m.s des métiers tie l’aiguille, des cinémas et les enfants, de la 
r1 "a re’dcs magasins, des coopératives, des cours ménagers, des 
• r'! Cars stationnaires, des heures de travail pour les ouvrières tex- 
inf la nloinbcrie sanitaire et des accidents du travail. _
11 ,! .J: L domnndes. il v en a de très sensées et de très necessai-

des

PARTI OUVRIER
Section de Québec
imité exécutif de lu scctioi _ 

iule de Québee, ilu parti ouvrier du 
ada, adresse aux unions ouvrières, 

Rénovons le clubs ouvriers et autres organisations 
du travail qui sont affiliées à ce par­
ti, le message suivant, à l’occasion de 
l’ouverture de la convention qui sera 
tenue, le 11 et 12 novembre prochain, 
dans la salle de l’IIôtel de Ville du Ver­
dun.

Le parti ouvrier du Canada, section 
de Québec, tiendra sa prochaine con­
vention annuelle, le 11 et le 12 novem­
bre .dans la salle de l’Nôteî de Ville 
de Verdun, Avenue Church.

Nous, du parti ouvrier, faisons un ap­
pel tout particulier aux organisations 
ouvrières de la province de Québec leur 
demandant de s’affilier au parti ou­
vrier, si ce n’est pas déjà fait, et de se 
faire représenter à cette convention.

; Nous croyons que c’est un devoir

LE PRIX DU GAZ
Le Conseil des Métiers et du Travail proteste contre toute 

augmentation de prix du service de gaz. — Les bières 
ne contiennent rien de nuisible à la santé. — Pas de 
changement de salle de réunion.

comme celle traitant des maladies industrielles. 11 y a , ,.
1VS ’ ' . •présentants dit Congrès des Métiers et du Travail du pour tou. les travailleurs de s .mères­
!. . la réclament cet to ré tonne, qui nui relie de pmi aua* m* * * j t ions politiques du pays.

‘ ‘ p. ia i0i des compensations des accidents du travail, tant Depuis des années, nous entendons
coinpie < _ ‘ restera en vigueur il est inutile de parler d'indem- s’élever des plaintes sur l’administra-

"Limes de maladies industrielles. Espérons que les repré- ti«» «le W»- Noua «oyons avoir
Dites lltix MCIUIU-S m. . . .......... .. élaboré un programme qui répond aux'ni inl.- des Syndicats Catholiques comprendront avant longtemps Sl.nliin,.nts £ ItIIlsse des travailleurs, 

‘l’ouvrier victime d’un accident du travail ne peut être ellicace-1 qUi rencontre en même temps leurs 
(l,ie ", .|)ai. |(l loi qtte nous avons dans les statuts maintenant; légitimes aspirations. Cependant, nous 

Li' f.7ire l'affaire des avocats et des compagnies d’assurances, «oyons qu’il serait de convenance que
dl,‘ 1 ! contraire aux meilleurs intérêts des patrons comme des nous ayons 1 approbation de cette.meme 
tutus elle est conn au l uu-x •-> i masse des travailleurs, pour laquelle
ouvriers. nous travaillons, parce que notre “mot-

II • i un sujet qui fut soulevé par cette delegation ([tie nous nej („>> est • q’ous pour un et un pour tous’, 
laisser passer inaperçu, car il est gros de conséquences pour c’est-à-dire que nous voulons travailler 

Pou'"!’s , , . JLx Lrt pousse. C’est celui de fermer certains H l’unisson Nous ne voulons rien taire,
le eonseiitement des travail-l’avenir île h' génération qui pousse . »•. ».:, isans avoir

métier- Au cours de la discussion, 1 abhe l'oitm dm lata qu il «tait | )eurs 
.. s i rr de fermer l’entrée de certains metiers, eu commençant | | Il est bon de faire remarquer que le

nee< s>j nlomhiers et des charpentiers-menuisiers et de | parti ouvrier du Canada, section de la
celm 'L .S ST)î«sta«ret ce. afin d’empêcher l’accès des villes à province de Québec est affilié aux dif-
volt* JUIN .nnns jmi!* iu . » 1 • n , ,in.. miVrw»r< forçâtes branches provinciales du parti
tnt grand nombre de gens de ltt campagne i i ■ • ouvricr ,iu Canada. Ce parti a pour
iiieiminétents. .... . | champs d’action tout le Dominion, et

1 ( st une assertion un peu osée, qu’a faite là l'abbé Fortin. Lout ee]„ UOus met en meilleure position de
1 tisaii de la réglementation de l’apprentissage afin de ne travailler pour le plus grand bien du

‘ * ' le sys- pays.
• è Notre comité des lettres de creances

tème préconisé lie rtiuit ica mum.., .v., . . . . . . . . . . . . - . . . . . . . . • •> J, expédié, il y a quelques jours, aux
...oint)e pas on ne peut atteindre ce but qu eu exigeant de chaquen organisations, l’invitation d’élire leurs 

"Lier ,11 • 1 soit porteur d’une licence lui permettant de pratiquerfdélégués pour notre prochaine eonyen-
V C Cola prêtera à bien des abus et peut dégénérer en un "on. Pour cause de fausses adresses, un 

S011 ini‘tu‘1. Ulll puma a i . 1 . ,' .,4*,,.. urand nombre de ces invitations nousscmhlani de régime d’esclavage. Cela deviendrait un veritable atten-£ont revenues.

en étant parms ci....mbrer certains métiers, je ne suis pas prêt a accepter le t
•„„. préconisé de fermer les métiers les uns apres les antres; si je

La séance du Conseil des Métiers et 
du Travail de Montréal de jeudi der­
nier fut certainement des plus intéres­
santes, et fut exempte des discussions 
oiseuses qui trop souvent rendent ees 
assemblées monotones. Le phit de résis­
tance de la soirée fut la lecture d’un 
mémoire préparé par un comité spécial 
nommé il y a deux mois environ et qui 
se composait du président Foster, du 
vice-président A. Foucher et du délé­
gué Gus. Frnncq. Ce mémoire traitait 
de la question île l’augmentation du 
loyer des compteurs à gaz faite par la 
Montreal Light Heat et qui est actuel­
lement devant la Commission des Servi­
ces Publics de la Province. Lecture en 
fut faite en français par le délégué Cius. 
l’rancq qui accompagna celte lecture de 
remarques sur le sujet très intéressan­
tes et inédites, la version anglaise fut 
lue par le président Poster lui-même. 
Voici ce mémoire in-oxtenso: —
A messieurs les Membres île hi Commis­

sion îles Services Publics de la Provin­
ce de Québec.

Messieurs,
etnom du Conseil des Métiers et du 

Travail de Montréal, qui représente plus 
de 25,000 ouvriers organisés, nous avons 
l'honneur de vous soumettre le mémoire 
suivant:

11 ux qui nous ont chargés de parler 
en leur nom sonI en très grande majorité 
des clients de la Montreal Light, lient 
Se Power Consolidated, les sus employant 
le gas seulement, les autres le double ser­
vice du gaz cl de l’électricité; leur voix 
mérité d’etre entendue et leur opinion, 
nous l’espérons, sera prise en très sérieu 
se considération dans la cause qui est de 
vaut vous actuellement.

La Montreal Light, Ucat k Power Con­
solidated vous demande l’autorisation 
d’augmenter le taux de ta location des 
compteurs à gaz de 10 cents il 50 cents 
par mois.

Une des raisons e^u’ette invoque pour 
obtenir cette augmentation est que ce

pere ne imuuu: qim 
contradiction bizarre.C est également une singulière façon de vouloir arrêter I cxorti 
des campagnards vers les villes, que de les empêcher .1 y venir prah 
qnev leur métier

étant ignorées ou négligées. Elles n’ont 
qu’à faire adresser une demande au se­
crétaire du comité des lettres de créan- 

, . 1 j-, ,, t , , n.. inamères ees, .M. N .-J. Lambert, 380 rue Ri\ ard.Nous reconnaissons qu il tant i i ' ' . 1 , - Montréal, pour avoir toutes les infor­
mations nécessaires, avec lettres de cré­
ées, oenstitution, etc.

vers la ville, c’est latinos 
la plupart de nos campagnes

liées au sol natal, il faut leur donner des amusements

possibles empêcher le dépeuplement de nos campagnes, mats 1 abbé 
Fortin devrait savoir que la raison principale qui chasse le villageois 

sphère d’ennui qui règne en maîtresse dans 
Si l’on veut garder 1"I"*' ’*' _...... .......Ç o , .

futur

Par ordre
les générations

attael

lu comité exécutif.
C. MIRON, 

Secrétaire général.

honnêtes et à la portée de tous,

nc.sse s y amusera et pe 
s’étioler dans les grandes villes.

UN BON ET BEAU JOURNAL
Montma 

numéro-souvenir 
points les 

cille do Mont- 
photographie des 

principaux hommes de profession, indus- 
marchands et hommes d’affaires1 n , , stvmlieots l'ailloli t riels, marchands et hommes d’affairesIl y a une autre resolution presentee | ■ • '. ■ . .. ,i,> cette progressive petite ville,

qtics tpii frise le ridicule; c’est, celle qui demande d mteidite t <n u indépendamment de ce supplément de 
des cinémas aux enfants de moins de seize ans, même accompagnes de , hm?) , a Scnlincl’e est bien rédigée «
leurs parents. C’est aussi bien de dire à l'ouvrier et à sa femme qu'ils] remplie d’informations utiles; le jour­

. ‘ i n ' ,lllv viip<s mi s’ils VOU-1 nnl est imprimé île manière il en rendr:n auront plus lo droit d aller se lueiéci aux petilin mi s , - ]n ,ceturc facile et intéressante. Nous en
lent v aller, de laisser leurs jeunes entants chez eux sans gaidicn.
Quelle raison peut-on bien invoquer pour demander une chose aussi 
banque? L’effet des vues sur l'imagination tics jeunes enfants, bt 
c’est cela, il y a un remède tout trouvé; que. le Bureau de t.ensure ne 
nmnotte ciuc dos vues instructivos ou de liante moralitt*, (pi nu (11 
de l'écran toutes les pitreries et les scènes de vol et de meut lie qu "n
v voit trop souvent et le but sera atteint. Mais, de grace, qu on ne ILS VEULENT AyoïR 
prive, pas l’ouvrier et ses enfants du seul amusement à la portée de
sa bourse. . , Des efforts seront faits par la branche

il y a tin vieux proverbe qui dit: “Qui trop cm brasse nmi, i10„vcncmc„t organisée de l’Associa-
étrciut!” C’est à quoi 
(beats Catholiques me

itiin. j' juo'î proc

félicitons bien sincèrement l’a d ministra­
tion, la rédaction et le personnel de ses 

j ateliers. " ,
Longue vie à notre confrère de Mon - 

magny, il fait liomienr à la presse hebdo- 
i madaire française de notre province.

L’AVANCE DE L’HEURE

proverbe qui eut.: QUI trop einum.-.-c ,10nvellcment organisée de l'ASsocin-
i cent aines résolutions présentées par les Syn-hion des Manufacturiers de Saint-Jean, 

, - Québec, afin que l’heure de l’économie
tout pensei. ,,I7C, ipij a \tCO l do la lumière soit mise en force l’été

« ’’■ ‘ ! prochain en cette ville. Cette année l’a-

AUX USINES ANGUS

l.’érlievin Vaillnnconrt protestait au 
cours d’une des dernières séances du 
conseil municipal contre un lockout par­
tiel aux usines Angus et proposait mê­
me aux éehevins d’adopter dans les cir­
constances, une motion de blâme con­
tre h » autorités du Pacifique Canadien, 
laissant planer des doutes sur l’nccom- 
pllsscment. de la clause du nouveau con­
trat d’évaluation de cet établissement 
concernant 1‘ emploi do la main-d ’oeu­
vre.

A ce sujot, M. F.-L. Wanklyn, assis­
tant général de l’exécutif du Pacifi- 
Tic Canadien, écrit nu greffier de la 
'Tie, la lettre suivante:

“On m’a communiqué une motion de 
Pechovin Vnillnncourt, appuyée par 
Pfchevin Lnlonde, présentée ii la der­
nière séance du conseil municipal. L’al­
lusion qui en dérivo semblo prêter à 
cette compagnie l’intention de no pas

s’ett tenir à l’entente 
plover un minimum d 
aux usines Angus en tout temps durant 
les prochains cinq ans

vaneo do l'heure n’avait pas été mis en 
convenue d’em-i force afin de marcher sur la même heu

“ Je dois déclarer aux autorités mu­
nicipales que le nombre d’hommes em-1 
ployés aux usines Angus, à l’heure ac­
tuelle est de -1,151”.

in B.—Cola mérite confirmation, 
car tout le monde sait que le Departe­
ment des Wagons à voyageurs est com­
plètement fermé et qu’environ 1000 ou­
vriers ont été remerciés de leurs servi 
cos. II y ii évidemment contradiction
quelque part.

—------------ :o :— ----------- -
EXEMPTION DE TAXES

Le minstre des finances de France 
projette d’exempter de la s,'r. “
revenu tous les salaires jusqu’à 8.000 
francs par année ' 
à y perdre

.. rnn hommes! ro que les chemins de fer. Il n été dé- 
T montré que la différence d’heure entre 

Saint-Jean et Montréal a été une sour­
ce d’ennui pour les hommes d’affai­
res beaucoup plus qu’il a été utile de 
conserver l’heure des chemins do fer 
pour la facilité des heures de trains.

POUR CINQ MILLIONS
DE TRAVAUX

Le trésor se trouvera 
0,000,000 de francs.

Prenez la bonne 
habitude...

vous—de faire vos achats à nos magasins, 
serez sûrs d’y trouver toujours les marchan­
dises que vous désirez, de les obtenir de pi e 
mier choix et d’en payer les plus has prix.

BaïiApr//’iïy/iJ3xa*Juw....
LE MAGASIN DU PEUPLE

RUES BTE-OATHERINE, BT-ANDRE ET BT-OHB.ISTOPIIE

La somme votée au cours de la pré­
sente année pour la construction fle pa­
vages, de trottoirs et d’égouts, s’élè­
ve à $5,088,211, ce qui indique une aug­
mentation d’un million ou approchant 
sur l’année 191-1, alors que le montant 
total approprié1 à cette fin, était de $-!,- 
101,771. Cette somme de cinq millions 
se répartit eotnmo suit: pavages, $3,­
224,024; trottoirs, $1,112,677; égouts, 
$750,620.

On fait*-du travail à Montréal.

CHEZ LES PRESSIERS

M. G. R. Brunet, vice-président géné­
ral de l’union internationale des pres­
siez et assistants, vient de rentrer à 
Mbntréal, de retour des Etats-Unis, oà 
il a assisté à la convention annuelle dos 
pressiers, laquelle à eu lieu à “Press­
men Homo City”, dans le Tcnncssy. M. 
Brunet a fait son rapport do cetto con 
volition, vendredi soir, à l’assemblée 
de l’union locale No. 52, aux quartiers 
des Imprimeurs, 248 rue Salut-Jacques. 
Dans quelques jours, M. Brunet partira 
pour une tournée en Ontario, pour visi­
ter les unions locales des pressiers, dans 
les principales villes.

-- ----------- : o: ------- ----- »
LE CLUB OUVRIER MAISONNEUVE

Lo Club Ouvrier Maisonneuve, à sa 
dernière assemblée, tenue lo 10 courant, 
a décidé de tenir une assemblée spéciale 
lundi, le 23 octobre, à 8 h. p.m. au No 
2452 rue Ontario Est. afin de permettre 
à tous ceux qui ont bien voulu l’eneoura 
ger en achetant des billets pour lo tirage 
c’unc tonne de charbon do prendre part 
à ce tirage, qui a déjà dû êtro retardé de 
deux assemblées.

Le Club espère que tous ceux qui sont 
intéressés se feront un devoir d’ètro pré 
seuls.

Une des autres raisons données est que 
les frais généraux de comptabilité, de 
lecture et d’examen des coupleurs sont 
plus élèves que la somn . que la Compa­
gnie en exige actuellement, ceci est con­
testable, mais même cela serait-il vrai, 
que ce ne serait pas on plus une raison 
pour surtaxer ses clients. Nous préten­
dons que la Compagnie, comme toutes les 
autres, devrait prend ii sa charge scs 
frais d’administration, elle devrait être 
tenue de placer scs c oupleurs et de les 
entretenir sans charge aucune pour le 
public, de meme que h laitier qui vend 
son produit met gratu it ment à la dispo­
sition de ses clients h bouteilles qui le 
contiennent ; de même encore que l’épi­
cier ou le boucher ou h il autre marchand 
ne font aucune charge pour les sacs ou 
le papier d’emballage gui enveloppent les 
produits qu’ils vendent. Nous estimons 
i/uc ce fut une erreur d'avoir permis il la 
Compagnie de charger à ses clients une 
mensualité pour ses compteurs,

Sur quoi se base tu Compagnie pour de­
mander cette augmentation de 41) cents 
par mois par comptem d gaz et celle de 
10 cents par mois pour ceux d’électrici­
té? Sur une augmentation de salaires à 
ses employés, paraîtrai: il? Nous nions 
cette prétention et nous vous prions, Mes­
sieurs les Membres de a Commission, de 
bien vouloir examiner les listes de paie 
de In Compagnie depuis 1919, i/ui démon­
treront que si en 192" la Compagnie a 
augmenté les salaires d- scs ouvriers de 
25 pour cent en général —il l'exception 
des cmp’oyés de bureaux — elle a par 
contre réduit ceux-ci . < 1921 de 12*1- 
pour cent, et même jusqu'à 20 pour cent, 
et que cette année encor-' tous les sa’aircs 
ont été ramenés au taux de ceux de 1919, 
avec une plus forte réduction en ce qui 
concerne les journaliers permanents et 
sans prix fixe pour C-us ceux qui sont 
employés à des travaux temporaires qui 
seront payés te prix pour lequel la Compa­
gnie pourra trouver des ouvriers, le plus 
bas possible évidemment. La Compagnie 
ne peut donc pus invoquer augmentation 
ilu salaire de ses employés quand elle de 
mande à augmenter te taux de location 
des compteurs.

Il n’est pas hors de propos de rappc 
1er que l’un des arguments avancés par 
la Compagnie, devant le Bureau d’Arbi 
liage nommé pour régler ses difficultés 
avec ses employés des usines à gaz et 
autres départements, pour diminuer leurs 
salaires, se lisait comme suit:

paiement dans les dix jours et la Compa­
gnie. réalise un taux supérieur pour ses 
coin modités. ,

Ce ne peut être sa mauvaise situation 
financière qui puisse militer en faveur 
d'une augmentation du prix de son ser­
vice, puisque son dernier rapport finan­
cier accuse une augmentation de son actif 
de plus d’un million, qui s’élève aujour­
d'hui <1 $79,418,588, avec un surplus qui 
dépasse trois millions de dollars. Scs re­
venus nets applicables aux dividendes res­
sortent à 0.53 pour cent du capital-ac­
tions comparativement d 5.9 pour cent 
en 1920.

Qu’vst-ce done alors qui pourrait moti­
ver cette augmentation dans le service 
de location? Serait-ce le fait que la Com­
pagnie vous demande de lui permettre 
de réduire le prix du gax de 10e. le mille 
pieds cubes? Elle prétend qu’avec ce 
nouveau système les ouvriers ne seraient 
pas touchés et en profiteraient au con­
traire. C’est un argument qui ne tient 
pas debout, ce système nouveau est tout 

l’avantage des gros clients qui bênéfi- 
icront d’un tarif de faveur mais au dé­

triment de tous les gagne-petit, surtout 
des ouvriers qui se servent surtout du 
gaz durant les mois d’été pour faire la 
cuisine mais qui emploient leur poêle à 
charbon durant la saison froide pour les 
besoins domestiques. Ce sont donc eux 
qui seront le plus touchés par cette aug­
mentation de location des compteurs.

La raison donnée par la Compagnie 
qu’elle vise, spécialement les gens à l’aise 
qui passent l’été en campagne et vivent 
en appartements l’hiver n’est qu’un 
trompc-l’ocil; et quand- même sa deman­
de d’augmentation ne viserait que cette 
c’asse de personnes cela ne la rendrait 
pas plus juste pour cela; rien ne prouve 
d’ailleurs que cette prétention de la Com- 
pagnic est bien fondée, les chiffres sont 
là d’ailleurs pour prouver que si un client 
use 1,000 pieds de gaz par mois, il paie 
aujourd’hui $1.20 plus 10e. de location, 
soit $1.30, et que si vous accordez la de­
mande de' la Compagnie, il paiera $1.10 
plus 50e. de location, soit $1.60, donc une 
augmentation de 30c.; celui qui use 2,000 
pieds paie aujourd’hui $1.20 x 2 = $2.40 
plus 10e. de location, soit $2.50, il paie­
rait alors $1.10 x 2 = $2.20, plus 50s. de 
location, soil $2.70, donc une augmenta­
tion île 20e.; celui qui use 3,000 pieds 
paie aujourd’hui $1.20 x 3 = $3.60, plus 
10c. de location, soit $3.70, contre $1.10 
x 3 = $3.30. plus 50e. de location, soit 
$3.S0, ou encore 10e. de plus, en moins 
de l’escompte de 10c. qui reste le même 
dans les deux cas. Il n’y a donc que 
ceux qui emploieront plus de 3,000 pieds 
par mois qui en bénéficieront, pourvu que 
leur consommation ne varie pas durant 
l’anncc. , ,

Est-ce une augmentation ou une ditni 
n ut ion dans les i aux? C’est comme nous 
l’avons déclaré une surcharge pour les 
gagne-petit. La Compagnie prétend que 
' est un cadeau de plus de $150,000 par 

n qu’elle fait à scs clients; pourquoi 
..lors ne pas diminuer tout simplement le 
prix du gaz par mille pieds cubes et nt 
pas parler d’augmenter la location.
' Inutile d'entrer dans de plus longs ar­
guments. les travailleurs organisés, au 
nom de qui nous parlous, protestent contre 
toute augmentation dans le prix du sér­

iée du gaz sous quelque forme que ce 
soit, et vous demandent non seulement 
de ne pas accorder l’augmentation que la 
Compagnie vous prie de lui accorder, mais 
que vous l’obligiez, par contre, à suppri­
mer les 10 cents qu’elle charge à scs 
Units pour la mensualité de scs comp­

teurs; et vous prient de plus de réduire 
prix du gaz à $1.00 par mille pieds 

lilies, avec une augmentation de de 10c.
. mille pieds cubes si le compte n’est 
pas payé endéans les 15 jours de la date 
où le client aura reçu son compte, et que 

ous l’obligiez de plus à envoyer les fai­
lures d ses clients par la poste. En adop 
tant ce système, la Compagnie contribue 
rail sa quote-part à l’extinction de la det­
te nationale par l’usage des timbres pos 
taux et garantirait aux consommateurs 
les quinze jours de délai pour l’escompte, 
la date postale fixant d’une manière ir­
réfutable la dale du paiement à faire.

Nous vous soumettons celle requête, 
onfiants que nous sommes de votre juge­

ment impartial dans le meilleur intérêt 
île toute la société.

Humblement soumis,
Pour le Conseil des Métiers et du 

Travail de Montréal.

ELECTION CHEZ
LES RELIEURS

L’union internationale No 91 des re­
lieurs a procédé à l’élection annuelle 
de ses officiers, mercredi soir, avec le 
résultat qui suit: président, Charles
Fraser; vice-président, J.-A. Julien, ré­
élu; secrétaire financier et agent d’af­
faires, .lus. Pelletier, réélu par acclama­
tion; secrétaire archiviste, Théo. Le­
roux; trésorier, Georges Valliêrc, réélu; 
au comité exécutif ont été élus: Albert 
Anderson, W. Duplessis, Alphonse Ques- 
nel, Au g. Morin et W.-J. Pegging; dé­
légués au conseil des métiers et du tra­
vail: Jos. Pelletier, Alphonse Quesnol, 
Geo. Valliôres et Charles Fraser; délé­
gués au conseil des métiers alliés de 
l’imprimerie: Jos. Pelletier, Geo. Val- 
lières et Thos. Gibson.

CHEZ LES CHARPENTIERS.
MENUISIERS

L’union locale No 209S, des charpen­
tiers-menuisiers, a adopté une résolu­
tion de sympathies, pour le confrère 
L. Bouget, à l’occasion de la mort de 
sou épouse.

---------------:o :--------------- 1
LES GAGES AUGMENTENT

Le Labor Board des Etats-Unis vient 
d’accorder une augmentation de salaire 
de 2 cents de l’heure à 49,911 membres 
de la Fraternité des terrassiers et em­
ployés d’ateliers de chemins de fer. 
L’augmentation accroît la note des che­
mins de fer do $22,125,500. La moyen­
ne minima dos salaires de ces employés 
est de 23 à 37 cents do l’heure.

Plusieurs délégués parlèrent sur la 
question, les uns en faveur de termi­
ner cette discussion de bière qui durait

LES PLATRIERS ET 
L’ECOLE TECHNIQUE

Le projet qui a été proposé par le 
“Builders’ Exchange” au gouverne­
ment provincial, d’instituer des cours 
d’enseignement technique, pour les ou­
vriers de la construction, a été discu­
té à la dernière assemblée do l’union 
internationale No 33, des plâtriers, do 
Montréal. Après avoir entendu le pré­
sident et agent d’affaires, Raoul Le­
febvre, et autres orateurs sur la ques­
tion, l’union des plâtriers en est venuo 
à cette conclusion: d’abord, cotte union 
n’est pas opposée, en principe, à l’ins­
titution d’un cours d’enseignement pra­
tique et tcchuiquo pour les ouvriers du 
bâtiment. Cependant, avant d’adopter 
ce projet définitivement, le gouverne­
ment sera prié do consulter les unions 
ouvrières et les conseifs du travail. Les 
plâtriers sont d’avis que, si lo gouver­
nement établit une école technique spé­
ciale pour les ouvriers de la construc­
tion, le gouvernement nomme un ouvri­
er de métier, inembro du bureau do di­
rection. Les plâtriers s’opposeront à 
ce que cetto école formo plus d’ouvriers 
que l’industrie du bâtiment peut en 
occuper raisonnablement, on notre pays.

Quant à l’affirmation qu’il n’y au­
rait plus d’ouvriers compétents, à Mont­
réal, affirmation qui a été faito par les 
membres du “Builders’ Exchange”, 
l’union internationale No 33 protesto 
énergiquement contre cet avancé. Cetto 
union est d’avis, nu contraire, que les 
ouvriers de Montréal, du moins en ce 
qui concerue le métier de plâtrier sont 
aussi compétents qu ’en aucune ville de 
l’Amérique, et mémo du monde entier. 
Comme preuve, les orateurs ont cité 
nombre de monuments récemments cons­
truits â Montréal, par les ouvriers do 
notre ville, et qui ne le cèdent en rien, 
pour la beauté et le fini artistique, aux

par exemple, ou aux Etats-Unis.

'Le public exige une réduction dans 
le prix du service et des commodités four 
nis par la Compagnie, particulièrement 
en ce qui concerne le gaz, en confortait ' 
avec la diminution générale du coût île la 
vie, qui a décliné davantage au cours de 
l'année dernière.”

Notez que erl/e déclaration était faite 
dans 1rs premiers jours de juillet dernier 
après que la Compagnie avait fait appli 
cation pour augmenter le taux de loca 
lion de scs compteurs.

Comment peut-elle concilier ces deux ar 
gumeuts? Pour faire baisser le salaire 
de ses ouvriers, elle prétend que le public 
exige une diminution dans le prix du ser 
vice et des commodités qu’elle vend cl 
que le coût de la vie a considérablement 
diminué. i1 est tout nature! de croire que 
-la matière première qu'elle emploie n’i 
pus dû faire exception à la règle généra 
le, mais pour faire obtenir l’augmenta 
lion de son service elle invoque maintenant 
l’augmentation des salaires ainsi que cel 
le de la matière première.

Nous prétendons de plus que drpui 
que la Compagnie relève, ses compteurs 
et n’envoie ses factures que tous les deux 
mois, au lieu d’une fois par mois, élit 
réalise de ce chef une économie considé­
rable et a diminué ses frais de moitié 
pour ce service, le public aurait droit d’en 
profiter dans la même proportion puisque 
c’est lui seul qui souffre de ce change­
ment pour la raison bien simple que l’oit 
crier ayant une somme double à payer en 
une fois, n’a pas toujours cette somme 
disponible et perd pur conséquent l’a­
vantage de l’escompte alloué pour le

monuments modernes qui sont construits 
depuis trop longtemps, les autres pour j ailleurs. En passant, les orateurs ont 
dire que s’il y avait des délégués ou ] fait observer le fait que, si quelques 
autres qui croyaient (pie la bière était ] entrepreneurs se plaignent de ne pas 
dommageable à leur santé que rieu ne j trouver des plâtriers compétents à Mont­
ies obligeait d’en Loire. Finalement le réal, c’est que ces entrepreneurs refu- 
rapport du Comité fut adopté, et ainsi sent de payer â ces ouvriers le salaire 
se termina'cette fameuse question (1e j qui leur est payé ailleurs, en Ontario, 
l'analyse des bières.

* * *

Le journal La Presse et les différends 
qu’elle a avec, ses expéditeurs de jour­
naux vint également en discussion à la 
suite d’une lettre do cette Union. Après 
discussion, toute la question fut réfé­
rée au Comité Exécutif et l’appui mo­
ral du Conseil fut donné à ees ouvriers 
avec l’espoir que le différend sera ré­
glé sous peu.

L’union des barbiers fait une active 
campagne de propagande actuellement 
pour obtenir de lu lébislation afin de 
rendre les salons de barbier pins hygié­
niques et (l’exiger que rien quo des 
ouvriers compétents no puissent prati­
quer ce métier. Afin de démontrer l’in­
térêt que le Conseil prenait â ee mouve­
ment, une somme d’argent fut votée â 
l’union des barbiers pour les aider dans 
pour sa campagne de propagande.

A la grande surprise de beaucoup de 
délégués, le délégué J. Pelletier fit rap­
port nu no indu Comité d’organisation 
qui semble être animé d’un'regain d’ac­
tivité de bon augure. Le Conseil ap­
précia le travail accompli en lui votant 
également un certain montant d’argent 
pour sa campagne de propogande.

Enfin, pour terminer la soirée, la ques­
tion d’accepter l’offre do la Fédéra­
tion des Employés Municipaux et de 
changer do salle de réunion vint de­
vant le Conseil et donna lien â un échan­
ge de vues assez animé. Il est regretta­
ble qu ’une fois do plus, certains délé­
gués aient soulevé des questions d’ani­
mosité personnelle a ulicu de discu­
ter la proposition â so nmérite.

Heureusement que le bel esprit d’en­
tente d’autres délégués apaisa la tem­
pête qui menaçait de se déchaîner et 
un vote secret fut pris sur cotte ques­
tion ipii donna une majorité d’une voix 
contre le changement de salle.

Les nouveaux délégués suivants fu­
rent admis â siéger:

CONTRE LE TRAVAIL A LA PIEGE

Altoona, Pn., Oet. 16.—L’union de la 
Pennsylvania Railroad Company n’a pas 
réussi à empêcher l’opposition au tra­
vail â la pièce en cette ville. Plusieurs 
employés quittent lo travail par suite 
de ce système epic l’union do la compa­
gnie ignore.

PAUVRE LUXE

Une lettro mise à la posto on Russie 
pour lo Canada, coûte 450,000 roubles 
pour la première once, et 225,000 rou­
bles additionnels pour chaque autre on­
ce ou fraction d’once supplémentaire. 
Ce renseignement est fourni par le sup­
plément (l’octobre du guide officiel pos­
tal du Canada.

C’est lo bureau international do l’u­
nion postale universelle, à Berne, en 
Suisse, qui a communiqué eo tarif au 
ministère des Postes d’Ottawa.

S’il est vrai que, seuls, les million­
naires (on roubles) peuvent se payer lo 
luxe d’écrire au Canada, on no doit 
pas oublier toutefois quo ces million­
naires sont nombreux en Russie.

ILS IGNORENT TOUJOURS
LES CAUSES

Atlantic City, N. J., Oet. 10.—Les gré­
vistes do chemin de fer ont été condam­
nés par les directeurs de 1’ Association 
Nationale des Hommes de Crédit eii ses­
sion tenue en cetto ville.

Aucune réference n’a été faite quant 
aux causes qui ont produit la cessation 
de travail pour un demi million d’hom­
mes. Comme d’habitude, les hommes do 
crédit on discuté les effets.

J. T. FOSTER, president.
A. EOUCHEK, vice-président, 
dus. FRANCQ, secrétaire du 

, comité.

Plusieurs délégués exprimèrent hau­
tement leur appréciation du beau tra 
vail accompli par le Comité, et ee mé­
moire fut adopté à l’unanimité, après 
que le délégué I’roulx eut attiré l’at­
tention du Comité que la Cie. no payait 
aucune redevance â la Ville pour l’usa­
ge du sous-sol des rues pour scs tuyaux.

11 fut également décidé que les mem­
bres de ce comité soient chargés de pré­
senter ce mémoire et représentent le 
Conseil devant la Commission.

* # *
Une autre question qui fut finalement 

réglée, fut celle de l’analyse des bières. 
Le Comité Exécutif, nu cours de son 
rapport, déclarait qu’il avait en sa pos­
session les rapports des analyses faites 
par lo Département (l’Hygiène Fédéral 
de toutes les bières brassées en Canada, 
et que d’après ces rapports il ne sem­
blait y avoir aucune substance nocive 
dans celles-ci, ni rien de dommageable 
à la santé. _

Le vice-président Foucher s'objecta 
à ee que l’on considère ce rapport com­
me un rapport final de eette question, 
il prétendit que ce ne devait ètro accep­
té que comme un rapport do progrès, 
afin de permettre aux délégués de pren­
dre connaissance de ces rapports.

Le délégué Frnncq, au nom du Comi­
té Exécutif, déclara que lo Comité n’a­
vait nucuno objection à eo que les dé­
légués prennent connaissance de ces rap­
ports, mais que pour le Comité son tra­
vail était accompli, et qu’il ne s’occupe­
rait plus do la question â moins toute­
fois que ee Conseil ne décide do voter 
un certain montant d’argent pour faire 
analyser un certain nombre d’échantil­
lons do bière.

0 Une Vente de Chauds 0 
Pardessus d’hiver 
pour Garçonnets
Epais et chauds pardessus 
d’hiver des mieux confee- 
tionnés avec coutures dou­
illes soulevées. Joli modèle 
à ceinture. Grandeurs 8 
à 18 ans.
Nous allons être obligés 
d’étendre notre rayon pour 
garçonnets, à l’occasion de 
cette vente. Des vendeurs 
supplémentaires seront à 
votre disposition afin que 
vous soyez servis rapide­
ment.

Complets d’automne et d’hi­
ver pour Garçonnets, avec 
2 Pantalons, $8.95 à $27.50

e:-de-chaussce.

Limited
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Chaque Feuille
est débarrassée de toute poussière et matières 
étrangères au moyen d’un nettoyage par le vide 
à haute pression.

XÆ THE

m m
est propre, frais, sain, délicieux. 329F

A TRAVERS LE MONDE

Bulletin de la Federation Syndicale Internationale
Le congrès 1rs unions ouvrières bri- 

tnnniques n tenu sa cinquante-quatrième 
session annuelle à Southport, du 4 au 
9 septembre 1922.

Depuis la dernière réunion du congrès, 
tenue à Cardiff, l 'année dernière, le syn­
dicalisme britannique a dû faire face a 
de nombreuses difficultés. Eu effet, en 
1921 déjà, la crise traversée par l'indus 
trie et le chômage qui en était résulté 
avaient entraîné une diminution sensible 
du nombre des ouvriers syndiqués, t 
mouvement s'est accentué en 1922 coin 
me le montrent les chiffres suivants
Nombre (Voncrin-s rc 'nU'S au congres

1915..............................2,6S2,S67
191S.............................. 4 532,086
1919 .............................. 5,283,676
1920 .............................. 6,505,482
1921 ..............................6,417,910
1922 (chiffres provisoires 5,127,29?
Ou remarquera que. depuis 1921, le

nombre des ouvriers représentés au con­
grès a diminué de plus de 1,256,000. On 
estime cependant que les chiffres défini­
tifs seront un peu différents.

Cette situation peut être atrribuée aux 
charges que le chômage et la désorgani­
sation de l'industrie ont imposées aux 
caisses syndicales. Au cour- des derniè­
res années, le nombre des ouvrières em­
ployées dans l’industrie a considérable­
ment diminué; cette circonstance n’a pas 
manqué d’avoir une influence sur l'im­
portance dos effe

de publicité, de contentieux et des rela­
tions internationales.

Ces sections ont permis de rendre plus 
étroites les relations entre les éléments 
professionnels et les éléments politiques 
du mouvement travailliste. I. 'mi des ré­
sultats de cette action commune a été 
l'adoption par le congrès d’une proposi­
tion tendant à faire du Daily Herald 
l'organe officiel du mouvement travail­
liste organisé.

Une section féminine spéciale, chargée 
-1de s’occuper des intérêts industriels et 

professionnels des ouvrières et d'encou­
rager l’organisation de ces dernières, i 
également été constituée.

La section des relations internationales 
citée plus haut est chargée non seulement 
d'entretenir, des rapports avec les syndi­
cats étrangers mais aussi d’étudier les 

" internationales en général etquestions

dicats. Ainsi, , 
comptaient 6,".2.l,< 
ce nombre était 
d’hui, une propor 
ouvrières a abau 
triel. Cela seul ; 
imo certaine inesir 
l’effectif des syudi 
jouter qu’un grand 
ne
qu ainsi,

tifs féminins des syn- 
1916, les syndicats 
adhérentes: en 1920, 

de 1.363,000. Au jour- 
un considérable de co­
uiné le travail indus- 
ffit à expliquer. dans 
re, la diminution de 

Il v a lieu d'a-

as
le

symli fjués de la Grandi•Breta^ile t*>t plus puissantes. Le e
coiisii3 érable que ^ ne. laisserai eut croire j i’.-t le désir que
les chiffres -.lomiés ci ■dessus. ces lie fusselit île

Da crise industriel]'l* et le chômage rai qu 'après une
n 'ont pas eu[ pour ri•suitat t] ’entraîner Le mouveiment
une <liininutiion «le l’t•ftVetif -des syndi- ‘loti des synidieat:
caLs : la résis tance de ees deru iers à 1 *é- affaibli, ma:is il t
Lrar 1 dos réduetions de sala iri s s est direction un peu
trouve!*e se ns ildement a ftaiblie, comme on tôt nujourd ' lui i à
U Jitl s Vn api‘rcevoir u u cours du conflit rc]irésentant des
de l'industrie 
miné en somm 
dicats. Depui 
été forcés de 
Dans beatn-uu] 
salaires ont é 
raison que les 
pas assez for 
qu'aurait néct 
ciens tarifs.

On peut <1 i r, 
née a été can 
l’importance - 
Au

vndicats ne

ssite le maintien

livre du Bureau international du Tra­
vail en particulier.

Le congrès de Southport fut invité à 
discuter aie résolution du conseil tendant 
à demander à tous les syndicats de tenir 
constamment, le conseil général au cou­
rant des difficultés survenant soit entre 
syndicats et employeurs, soit entre syn­
dicats. En cas de conflit, le conseil se 
! ait autorisé à réunir les représentants 
des syndicats intéressés et à user de son 
influence afin d’arriver à une solution. 
Si, toutefois, le conseil se trouvait inca­
pable de prévenir par des négociations 
une grève ou un lock out, il pourrait pren­
dre. au nom du ou des syndicats intéres- 

toutes mesures utiles pour organiser 
la ré-istance morale et matérielle et pour 
réunir les fonds nécessaires en s’adres­
sant aux différents syndicats affiliés. 
Le congrès n 'a pas accepté cette proposi­
tion qui tendait en somme à accroître les 
pouvoirs du conseil général. Le goût de 
l'autonomie est encore extrêmement dé­
veloppé parmi les syndicats britanniques 
surtout quand il s'agit d’organisations 

migré.- exprima à ce su- 
de nouvelles compete»- 
ordées au conseil gêné- 

seconde période d'essai.! 
en faveur de l’unifiez»- ! 
ne s’est cependant pas 

'est développé dans une 
différente. Il tend plu-

iudustries ou des pro- 
s'est tei- fes.-ions analogues. Cette tendance a été

■ de- syn- par:idilièrcmcnt perceptible chez les ou- 
1..r-s ont vriers non qualifiés. La fusion, sous le 
léfensivc. rom de Syndicat des ouvriers du trail? 
ictions d port et ouvriers non qualifiés (Transport
■ la seule and General Workers’ Union), d’un ver 

.-■ ntaient ! tain nombre de syndicats représentant les
la lutte! 'iivricrs du transport en est un exemple.

1! est probable que ce mouvement, de

syndicats

demi

plusiei

ne par
Cm

En 1921,
lu

encrai et I 
centralisai 
ton grès de 

le donner satisfu 
ssant du

a r
préoccupe oe aonner satistuctnm au si 
liment croissant du remplacement néces­
saire du comité parlementaire du congrès 
par un organisme à pouvoirs et compé­
tences plus étendus. Bans cette inten­
tion, le congrès avait remplacé le comi­
té parlementaire par un conseil général 
composé de 30 membres désignés chacun 
par un groupe de syndicats des différen 
tes industries représentées au congrès, 
de conseil fur chargé d’élaborer un pro 
jet tendant à assurer une plus grande 
unite <1 action aumouvement syndical et j 
a créer un état-major général qui ,-onsti-! 
tuerait l'organisme directeur de tmit le 
mouvement.

Au cours des douze derniers mois, le 
conseil général a institué d.-s coiui’é- de! 
groupe qui sa- sont occupés de toutes les 
questions relatives à chaque industrie et 
qui ont constitue, eu collaboration avec 
le Parti Ouvrier, des sections d'étude,

no-tii" que -au ipn se dessine on faveur 
des in! r.-iï .!. ration- devront se dévelop­
per librement avant qu’un état-major 
général, muni .l'une autorité véritable 

‘-■t capable de diriger l’ensemble du mou- 
vein ut syndic»], puisse être créé. II 

- add, -ait même que le caractère de l'ou 
vrier britannique rende impossible le dé- 
v-.-ip] • ment d’un organisme semblable, 
Huit qu il s’agira du comité pourvu de 
pouvoirs extrêmement étendus que de­
mandent les défenseurs les plus logiques 

; de la centralisation/
T.a situation politique.

On ti souvent remarqué, dans l'bis

soumis en dernière lecture à la Chambre 
des Communes et que ee projet subit les 
attaques les plus violentes de la part des 
dirigeants du mouvement syndical qui 
estiment qu’il risque d'amoindrir la puis­
sance des syndicats, tant dans le domaine 
industriel que dans le domaine politique.

La tendance à l'action politique a été 
accompagnée par un recul de l'élément 
de gauche dû dans une grande mesure à 
l'exemple du bolchévisme on Russie et 
la sympathie que lets ouvriers ressentent 
pour le contrôle industriel. Ces éléments 
dirigeaient leur action contre les chefs 
dos syndicats, considérés comme trop peu 
énergiques, et eu faveur du développe­
ment (Je l’initiative des troupes syndica­
les et de l’action directe, suivant les priti 
cipos révolutionnaires. En même temps, 
tin certain nombre de représentants du 
mouvement défendaient l’idée d’un état 
major général tout-puissant, tendance dif 
fieilement conciliable avec, l’indépendan­
ce que les éléments de gauche sont censés 
défendre. Après l’échec qu’a rencontré 
la tentative d'embrigader les chômeurs 
en organisations indépendantes, il pa 
rnitrn.it bien que ce mouvement ait é'pui 
sé ses chances.

L’Organisation internationale du 
Travail.

En proposant la résolution relative à 
l’Organisation internationale du Travail, 
M. É. L. Fotilton (ouvriers do la cliaits 
sure) se déclara convaincu que tous les 
délégués à la Gotiférenco internationale 
du Travail de 1921 étaient d’avis qu’il 
n’y avait qu’à se féliciter de l’oeuvre 
accomplie. Selon lui, les efforts tentés 
pour obtenir que la Conférence interna­
tionale du Travail fût désormais biennale 
au lieu d'annuelle prouvaient seulement 
que les ouvriers avaient acquis une situa­
tion qui semblait tnenalante à certains 
intéressés.

M. Ben. Turner (ouvriers du textile), 
appuyant la résolution proposée, déclara 
que la Partie du Traité de Paix qui ins­
titue le Bureau international du Travail 
est ce que le Traité contient de meilleur. 
1! exprima sa désapprobation énergique 
de ce que le Gouvernement britannique 
n’eût pas ratifié certains projets de con 
vention et recommandations.

Miss E. C. Wilkinson (commerce de dé 
tail et brandies connexes) s'opposa à la 
résolution, en donnant comme raison que 
si les travailleurs n’étaient pas assez forts 
pour obtenir satisfaction par leurs pro­
pres moyens, ils ne l’obtiendraient pa> 
(avantage par l’entremise du Bureau in­
ternational du Travail et que, s'ils pou 
valent sans aide arriver à leurs fins, le 
Bureau international du Travail n’avait 
pas sa raison d'être.

M. J. B. Clynes, membre du Parlement 
(ouvriers non qualifiés) exprima une’ 
opinion différente de celle de Miss Wil­
kinson et insista sur le fait que le tra 
vail a le droit et le devoir de se faire 
entendre et d’obtenir que justice nu-s 
complète que possible lui soit rendue, 
quelle que soit sa force. Les conditions 
de travail des ouvriers du monde entier 
ne pourront être harmonisées, déclara en­
core M. Clynes, que lorsque l’idée d'un, 
action officielle internationale sur les 
conditions industrielles, sociales et éeono 
mioues sera généralement admise.

Il ajouta qu’à son avis la meilleure 
partie du Traité de Paix est celle qui 
oblige les gouvernements capitalistes à 
prendre part à des conférences interna­
tionales pour établir des conditions de 
travail humaines et égales pour tous les 
peuples, quel que soit leur niveau de ci v: 
lisation.

En attendant le jour, conclut il, où les 
masses ouvrières seront au pouvoir dan- 
le monde entier, i! faut tenir compte de 
l'influence qu ’exercent encore le: Gou 
vernements capitalistes.

Sur la proposition de M. A. G. Walk- 
don et de M. A. H. Findlay, une résolu­
tion fut adoptée, affirmant", d'une part 
la conviction du congrès que la Société 
des Nations et le Bureau international du 
Travail, démocratisés et fortifiés, consti­
tuent l’instrument efficace pour le main­
tien de la paix tant internationale que 
sociale et invitant, d’autre part, le Gou 
vernement britannique à ne pas permet­
tre que les ministres soumettent au ro: 
leur avis sur la ratification des projets 
de convention adoptés par la Conférence 
internationale du Travail avant que la 
Chambre des Communes ne les ait éttt 
diés.

Les résolutions suivantes furent votée- 
sur divers sujets à l’ordre du jour:

Durée du travail.
Le congrès:
1. invite le Conseil général à exercer 

une pression sur le Gouvernement afn

mffimtmsmtamaffittmmmmmtmmtmmntntmtwnnmmfflmtttntmmm

A Travers 
la Presse

CE QUE COUTE LA PROHIBITION

Le commissaire de la prohibition aux 
Etats-Unis, M. Haynes, demande qu'on 
lui alloue $9,000,0.00 pour mettre en vi­
gueur la loi Volstead, ce qui est une 
augmentation de $2,000,000 sur le mon­
tant voté à cette fin par le Congrès, il 
y a deux ans. Ht même à ce compte, 
M. Haynes ne peut promettre qu’une 
observation partielle de la loi.

En fait, nous avons la statistique'of­
ficielle de Chicago qui montre que, du 
temps où le bar était ouvert jour et 
nuit, en 191S, les arrestations s’éle­
vaient en tout à 105,632. L’an dernier, 
le chiffre en a été de 1-17,719, alors 
qu’on avait promis à tout votant que la 
prohibition diminuerait considérable 
ment la criminalité.

En 1918, 11 y avait eu 206 arresta­
tions de chauffeurs en état d’ivresse: 
en 1921, ee nombre a atteint 823. Contre 
44,949 arrestations pour ivresse en 1918, 
on en a compté 47,762 en 1921, et les at­
tentats criminels sur femmes et jeunes 
filles ont été port -s de 140 à 321.

Et ce n'est ; s tout. Chicago est un 
des centres qui - en le plus à souffrir 
du mauvais whisky distillé clandestine­
ment et eolport- à ciel ouvert. La Com­
mission nationale le prévention de la 
cécité qui s’est instituée pour enrayer 
un effroyable t au également dû à la 
prohibition, vcint de publier des statis­
tiques démontra n : que le mauvais whis­
ky a causé, dan- les six premiers mois 
de 1922, 130 nun's subites et 22 cas de 
cécité, en prenant en compte vingt-et- 
un états sou lent. Chicago a la moyen­
ne la plus élevé

Devant un tel bilan de la prohibition, 
ne semble-t-il ] s superflu de vanter 
les bienfaits de ' loi Taschereau?—Le 
.Soleil.

LE BOYCOTTAGE DU C. N. RY.

Le travail ora 
tu du plan ado) • 
t’onseil des Mé- 
Victoria, va pu 
toutes les lign- 
nationaux à trav 
’ester contre U 
le huit heures t 
res à trois dolla : 
vrage sur les 1 ■ 
lnns l’Ile de V:

Le Conseil de 
de Victoria va d 
Métiers et du T 
ganiser le boy, 
le réseau des C. ' 
dicnne.)

ENCOMBREES!

Les professions libérales sont actuel­
lement débordées. Seuls les profession­
nels doués d’une intelligence hors 
de la moyenne pourront réussir. Les au­
tres comme il en est tin grand nombre 
à l’heure actuelle, ne feront que végé­
ter. Cela ne veut évidemment pas dire 
que les carrières commerciales ou indus­
trielles no sont ouvertes qu’aux ratés 
des autres professions, à tous ceux qui 
ne peuvent faire autre chose. Dans le 
commerce, dans l’industrie comme dans 
le notariat ou le droit il y aura tou­
jours une proportion plus ou moins 
grande de “propres à rien” ou de 
“fils à papa”. Tl y a plus de place ce­
pendant dans le commerce et l’industrie 
que dans le notariat et le droit pour 
ceux qui veulent se distinguer et attein­
dre aux premières places. Le champ est 
des plus vastes. Il n peine exploité. 
A nous de prendre ces places qui nous 
reviennent avant qu’elles ne soient oc­
cupées par d’autres qui, dans le passé 
ont su voir beaucoup plus loin. Fort 
heureusement le mouvement semble 
être en marche. Los journaux, les asso­
ciations professionnelles, les professeurs 
d’université, expriment les mêmes idées. 
Elles devraient faire du chemin.-—L’In 
formation.

----------------- :o ;----------------- -
DEUX QUESTIONS A L’HON.

MONSIEUR GALIPEAULT

Samedi dernier, en annonçant (pie le 
“Travailleur”, à la suite de l’“Action 
Catholique” et du “Droit” avait été 
sommé, par l’Honorable M. Gnlipeault, 
de publier une rectification au sujet 
des paroles attribuées nu ministre du 
Travail de la province do Québec, lors 
du congrès de l’rnternationnlo à Afont- 
réal, nous demandions si ces trois jour­
naux nvaient été les seuls à faire er­
reur, et nous avions l’honneur de po­
ser a l’Honorable M. Galipeault les deux 
questions suivante:

DEMANDEZ
LA BIERE

POPULAIRE

ASK FOR
THE POPULAR

BE CR

MOLSON
Brossée à Montréal 

depuis

136 ANS

Brewed in Montreal
sinco

136 YEARS

1—Les autres journaux ont-ils rap-

COMMENT ON iBSERVE

11 n’y a pas ! 
avec quelle faci 
provisionner de 
villes de la No 
une saisie d’ala: 
douzaines d’air 
les endroits te 
•donnent des ve 
merce de gros 
derniers encore 
faire observer 
saisi, à Modfor 
fabriquer 400

lise canadien, en ver- 
par les officiers du

rs et du Travail de _ _______
-, r le boycottage de porté exactement ses paroles?
!e> chemins de fer H—Dans le cas contraire, a-t-il ex-
'....1 an.a,Ia. I’°."r Ilr0‘ igé d’eux, ou est-ce son intention d’exi­

ger d’oux, par voio des tribunaux ou 
autrement, une mise au point?
, Réponse n’a pas encore été donnée 

uver. ;11 _c03 questions, qui ont été répétées ici
Métiers et du Travail même le mercredi, 11 octobre dernier, 
under au Congrès des! kHes restent toujours posées.—L’Action 

til du Canada d’or- Catholique.
yge proposé de tout x. de n.-Notre confrère nous per­

mettrait-il de lui dire que ee ne sont 
pas tant les paroles qui comptent que 
les actes. Ses rédacteurs doivent en sa­
voir quelque chose, car beaucoup d’en- 

LA PROHIBITION tr,‘ t,llx so,lt bien connus pour mettre 
en pratique la fameuse doctrine: “Fai­
tes ce que je vous dis, mais ne faites 
pas ee que je fais!” Sans malice.

"li’tion de la journée] 
i réduction des salai-j 

i ’Ur dix heures d’on- ! 
m lies du C. X. Rv

Rys.— ( T cesse Ca nu -

; de s’étonner de voir 
le public peut s’ap 

meurs duns toutes les 
elle-Angleterre. Pour 
ies que l’on ’fait, des 
s fonctionnent dans 
- secrets et approvi- 
tirs qui font le eom- 
de détail. Ces jours 

la police chargée de 
loi de prohibition n 

. un alambic pouvant 
.•(lions de liqueurs par

semaine.—L'Etoile de T.owclt.

EMPLOYES DE TELEPHONE

LES DELEGUES CANADIENS
A LA 3EME INTERNATIONALE

Toronto.—Les ouvriers canadiens se­
ront représentés au congrès de la 3èmo 

I Internationale qui sera tenue à Mos­
! cou, durant le mois de novembre, pnr 
Joli il MacDonald et Maurice Spector, 
membres du parti des travailleurs du 
1 anada. MacDonald est connu dans les 

j milieux socialistes et Spector s’est acquis 
J une réputation il y n quelques années 
comme éditeur du “Varsity”, une pu- 
Indention d’etudiants de l’Université de 

- Toronto, alors qu’il eherelia à propager 
les idées socialistes dans les colonnes de 

j son ournal dès les premières années de 
la guerre.—The Labor Uerald.

heures j EGOUTS QUE L’ON CONSTRUIRA
A LA .TOURNEE

toite lu mouvement travailli.-te britanni- ! [IU0 so'( ratifiée la convention de Wash 
que, qu’il y a des alternatives de pous- ■ bigton concernant la durée du travail 
sé-s professionnelles et de poussées poli-! T1® S°B élaborée sans retard une légis- 

|U> -' et qu ’on temps de crise indus­
trielle, grandit l’activité politique du 
mouvement. L’année 1922 n’a pas cous 
titue une exception à cette règle généra­
le. Ainsi, le Parti Ouvrier a gagné la 
bataille lors d’un certain nombre d’élec­
tions complémentaires au parlement et 
se.- .-ute-'-s politiques sont certainement 
attribuables aux échecs subis récemment 
par les syndicats dans le domaine indus­
triel et à l’action commune du conseil 
général et -lu comité exécutif du Parti 
Ouvrier. Il y a lieu de remarquer à ee 
propos qu’un projet de loi tendant à la 
réglementation de l’emploi des fonds des 
syndicats à des objets politiques va être

PARENTS PREVOYANTS 
Montrez à vos enfants le chemin de l’Epargne

Habituez-les à l’économie dèa leur jeune âge: 
ils contracteront ainsi des habitudes d’ordre, 
essentielles à qui veut réussir dans la vie. Ou­
vrez-leur un compte d’épargne et amenez-les 
régulièrement faire leurs dépôts à la banque.

$1.00 suffit pour ouvrir un compte d’épargne à

La Banque Nationale
La plus vieille banque Canadienne-Française,

BUREAU DE DIRECTION I
PRESIDENT.

L’HON. GEO. EF AMYOT CoiuoOler LégDlatlf, Pré», da la Daminier 
Corsât Co.

VICE-PRESIDENT:
Vice-Prés. et Gérant-Général da P, T.

Leftaré, Ltée,
DIRECTEURS:
d» P. G. Kuulèrcs Si Cio, Québec. 
Président de la Rock City Tobacco Ce. 
Marchand de Gros. Québec.
Notaire, direct, du Detroit United Hallway. 
Manufacturier de cuir, Québec.
Président de Carneau, Ltée, Québec. 
Trésorier Provincial.
Notaire, Prés, de Eastern Panada S. a Iron 

Works.
HENRI DES RIVIERES, Gérant-général.

J. H. PORTIER

A. N. DROLET 
NAP. DROUIN 
A. B. DUPUIS 
ERNEST R. DECARY 
NAZ. FORTIER 
SIR GEO. GARNEAU 
IION. J. NICOL. C. R 
C. E. TASCHEREAU

LES SPORTSMEN AIMENT LES BONS PLATS
Aussi exigent-ils les viandes de chez

ALFRED RICHARD
BOUCHER

Etaux Nos: 19, 21, 23 — Marché Bonsecours 
Téléphone. Main 973-6523 “Fred” est gérant de la piato Dorval

lation fixant la durée maximum du tra 
vail hebdomadaire à 4S heures pour l’en­
semble de l’industrie;

2. déclare qu’il est dans l’intérêt du 
pays:

a) que la durée du travail des cm 
vriers manuels ne dépasse pas 4 1 heure: 
par semaine;

b) que l’établissement permanent 
d’heures supplémentaires soit déclaré i! 
licite et, qu’en attendant que les repré­
sentants des travailleurs organisés au 
parlement aient réussi à obtenir des me 
sures adéquates, le Congrès s’engage à 
soutenir les syndicats affiliés dans les 
efforts qu’ils font pour réaliser ce pro 
grès.

Salaires.
Une résolution fut votée en faveur de 

I égalité des salaires des ouvriers des 
doux sexes et du rétablissement du con 
seil agricole des salaires. .

Chômage.
Le congrès:
I. exprime sa désapprobation au gou 

vernement pour n’avoir pas su prendre 
des mesures efficaces pour prévenir ou 
diminuer la désorganisation de l’indus 
trie et du commerce et demande la réali 
sation d’un programme national de tra­
vaux de secours contre le chômage:

a) en réglementant les travaux pu 
biles, nationaux ou locaux, de façon à 
procurer du travail supplémentaire eu 
temps de crise saisonnière ou de dépres 
sion industrielle;

b) en établissant un plan de travaux 
utiles et ca donnant une instruction tech­
nique complète aux ouvriers qui ne peu­
vent trouver tin emploi convenable;

. 2- appelle de ses voeux une législa­
tion modifiant les lois sur l’assurance 
chômage et permettant :

a) que les personnes assurées ne soient 
pas privées des allocations auxquelles el­
les ont droit du fait de conflits de travail 
dans lesquelles elles ne sont pas directe­
ment engagées;

h) que le droit des personnes assurée: 
d’accepter ou do refuser un travail ne 
soit pas restreint par la privation de leurs 
allocations.

Logements.
I.e congrès invite le Gouvernement à 

parer à la pénurie de logements:
a) en forçant les autorités locales à 

élaborer et à exécuter sans retard des 
plans de constructions appropriés;

b) en accordant dos subsides sans in­
térêts, qui permettent aux autorités lo­
cales de faire construire à prix modérés 
des maisons convenables ou en pour­
voyant lui-même au logement des tra­
vailleurs.

Assurance are itjc ni s.
Le congrès déclare insuffisante la lé 

gislntiou actuelle sur l’indemnisation des 
ouvriers en cas d’accidents; il réclame 
notamment que le travail des soutiers 
soit mis, en ee qui concerne l’indemnisa­
tion, nu nombre des travaux insalubres.

Le congrès s’est également occupé de 
plusieurs autres questions do moindre 
importance au point de vue internai.

Les employés do téléphone syndiqués 
du Manitoba, ont obtenu les conditions 
suivantes: Heures de travail dans les1 
bureaux de la ville, 44 Heures par se­
maine. Travail d’équipe, temps simple j 
pour 8 heures consécutives, 44 " 
pnr semaine.

Salaires par heure: apprentis, preittiè- j ___
re année, 5 sous; deuxième année, 45 L’ingénieur on chef de Hull, M. Théo, 
smis: troisiei ■■ année, 5,S sous; quatriû-j Lanctôt, n reçu instruction hier de cous­
ine année, 70 sous. Les membres (lu per-! truire les nouveaux égouts à la jour- 
sonnel, non ouvriers le 1er mai 1922,j née. L’entreprise est de $60 000. A la 
•roisième année, 70 sous; quatrième an- suite do cette décision toutes les soumis- 
bée, 80 sous. Ouvriers par heure: “raek- sions ont été rejetées, 
men'' - t pitirs, 87 sous; inspecteurs! Les entrepreneurs prétendent (tue le 
( appareil: doubles) 89-92 sous; poseurs j travail à la journée coûtera $11 000 de 
•1 appareil P. H. X., inspecteurs d’appa- plus à la municipalité. Cette opinion 
retls P. II. X., commis préposés aux : n ’a eu aucun effet sur la décision de la 
éprouvés, ouvriers préposés à la cons-1 majorité du conseil de ville, 
traction de tableaux électriques dans Le principe du travail à la journée 
es atelier-, 89 sous; électriciens de ta-1 accepté par le conseil de ville de Hull 
t’k-attx, 92 - us; réparateurs d’instru-1 «o s’applique pas seulement à la cons- 
monts et ouvriers d’atelier, 87 sous. Pari traction de nouveaux égouts mais ans- 
mots: ouvriers d’usine électrique, $165; si à tous les travaux de la ’voirie soit 

tppareils automatiques), environ $300,000.—La Patrie

For Twenty Years wo have Issued this Union Stamp for nso under our

Voluntary Arbitration Contract
OUR STAMP INSURES:

WORKERS UNION

TAMP

Peacoful Collective Bargaining 
Forbids Both Strikes and Lockouts 
Dlsputos Settled by Arbitration 
Steady Employment and Skilled Workmaushi. 
Prompt Dollvories to Dealers and Public ’ 
Peace and Success to Workers and Employers

As loyal union men and womon, we ask you 
demand shoes boaring the abovo Union stamn »n 
Sole, Insole or Lining. 1

Factory

BOOT & SHOE WORKERS’UNION
246 SUMMER STREET, BOSTON, MASS.

Collls Lovely, Goneral President. Charles L. Balno, General Secretary-Tress

Union

VOTE AGAINST PROHIBITION!
DEMAND

Personal Liberty
MADE
Beer

■Ale
AND

Porter
............................................. u

Of America Æb-r*
COPTHICHT aiRADE HARK REGISTERED 1903

Tins IS OUR LABEL

IN CHOOSING WHAT 
1 YOU WILL DRINK :

Ask for this label when 
purchasing Beer, Ale 

or Porter,
As a guarantee that it is 

Union Made

Fos
SORE 

THROAT 
COLD IN 
CHEST 

etc.
Chas. F. Tilton, 
Fairvillc, N.B. 

\ writes: 'I wisli to 
. inform you thatwc 

// consider your 
r MINARD'S LIN­

IMENT a very
superior article,and 
we use it as a sure 
relief for sore throat 

and chest. I would not be without it if 
the price was one dollar a bottle.”

tM

surintendant 
$190.—Le .S’ • it.

POURQUOI PAS ICI
Ces

une vie

noms des détenteurs d’o-jhntnire à prendre femme; telle est la 
quelque sorte que ce soit, résolution prise par ees daines.

.lotir.- i. dans certains journaux 
américains, on remarque en place appa­
rente, en pago de rédaction, un avis 
qui 11e manque pas d’intérêt.

Cet avis contient la liste assermentée 
le tous les détenteurs J'nu moins un 
centième des actions 'Vus les compa­
gnies propriétaires des journaux.

De plus, le même rapport assermenté 
'litige les directeurs des journaux à don j empto de souci.

bligations du 
des commis 
très agents 
session des 
d’une 
nnl.

Fa publication de ees listes de noms 
est obligatoire, aux Etats-Unis, afin que 
le grand publie sache parfaitement quels 
sont les hommes, les groupes ou les in­
térêts qui dirigent et soutiennent un 
journal.

Cette loi est nécessaire, surtout quand 
il s’agit de la grande presse nnonvmc 
ou des articles, de toute

UNE GUERRE CONTRE LES
VIEUX GARÇONS

Les femmes de Boston, formées ... 
associations, sous les noms do “Patriot 
Dames”, et auxquelles se sont jointes 
une foule do demoiselles qui ont dépas­
sé la trentaine, viennent de déclarer la 
guerre aux vieux garçons. Ceux-ci dé­
clarent-elles dans un manifeste, au lieu 
<1 etre a la tête d’ttne famille, coulent 

..... scandaleusement calme et ex­
il faut forcer le céli-

( wag
» Yarmouth, N.S. 7

HOOT AND SIIOK WORKKlts, N„. 20t 
~C( „CV,îry Wo,Iiicsdoy nt >St. Catherine Street Must. President 

Gagnon; Vice-President. Wilfrid 
Recording-Secretary. N,,. I i»0l. 

dos LraMen: Flnanclal-S» er. tnrv 
and l”i;dness agent. Ohas. McKcrch.-r, 1213 
St. Catherine Street East.

12U 
■tlliert 
I.uliellc 
rter, 241

HOOT AND SIIOK WORKERS* IVION 
No. LH. AHHomlilf-e toiiH 1rs lundis a 

S hour.;» p.ninu No 1215 rue Snlntt*-» utlie. 
rhie Est President, K. Ilolsvert ; s r.'. 
hiirc archiviste, A. Uelleiu lire; Secrétaire* 
financier et agent d’affaires. Charles •Mc’Kerelier.

1,0°.Tn,Aw 1 ’SJ1 "'t WORKERS' CMOS. 
LOCAL ..i, 111. ST-11 Y.4 Cl N Til I _

Assemlilf-e tous les vendredis A s heure) du 
7-'î'r;inVV,’i H r"e M'Uider. Président, 
'•rM le” ,I,',mlIe, Lemieux, ta St Simon; se- 
(•retain- nuancier. Ovlla llonnette. Tillage 
Sl-.loseiih ; trésorier, Arthur ltrudeur vil­
lage St-J oscjdi.

HOOT AND SHOE WORKERS. N„ .Ma- 
Meets every Friday al s p in., ui;. si. 

ntherine Stcret East. President, a... p.i. 
R'dcnu, dR.eS St. André, Malsonnm ■ R...
cord i n g-Secre ta ry, Arthur Cliare-t. ; i ip. 
V.'ird: h iiiiiiieliii-Secretary and i:
Agen , Clins. Mckerehcr, 1213 St. Cat'orlae 
Street East.

LABOR DIRECTORY
•MONTREAL TRADES AND I.AHOR

COUNCIL — Meets every 1st and .*’.rd 
Thursday of each nient ti at Itiiiidina 
Trades Hull, 417 Ontario Street East. Pre 
aident, .1. T. Foster, IS2a St. Catherine St 
East; Corr.-Secrctnry, Alphetus Mathieu, 
S2 Montana Street.

ALLIED PRINTIN'!) TRADES COUNCIL 
_ —To promote the Interests of t he Allied

Union Label (which can lie hud In elttiei 
the French or English language). — The 
following organizations comprise Council: 
—Typographical Union, No. 176; .tneqiies- 
Uartler Typographical Union. No. Mr 
Printing Pressmen and Assistants' Union, 
No. 52: . joklilnders' Union. No. 91 : Photo 
Engravers' Union, No. 9; Sterentypors and 
Electrotypers' Union. No. 01; Mailers' 
Union. No. .10. President. U. Ma 7, lire I to 
Secretary-Treasurer, .lames Philip, 2IS St 
.lames Street: Executive: F. Rogers, T. 
Gllison, J. Pelletier.

ULItUAU—OFFICIERS de conseil de 
! 1! rvrDES CHARPENTIERS­
’ ,lc„l‘MnM,- SIK lS OfAMEItilH l -Pr'sl- 
i ’il"'," ' )Ice-président. Richard
i*3 lien, Scerétnlro-finn nvler, .Ion Roy So- 

Ire-trésorier, J. Rochette; Agent) d'uf. 
,,/‘,rùvro' B'I. Henry IM ., i des 

! ■igents d affaires: 417 Ontario Est. Est (1.512.

FRATERNITE UNIE DES CHARPEV.
riEKS-MKNUISIERS D'AME ItlIlCE, 

ii pu — Fort limit I >n iiei-t. Pré-
Mdent ; Pli. Laurier, Vice-Président : Con- 
dueteur. 11. Relanger; Gardien de la porte, 

Roy; Syndics: .1. I.espéranee, .1. N. 
I,nclcr, O. Ilemontlgiiy ; Secrétai:e l'laan- 
’e /' ’ 5 ,. °Y' 058 rue Wolf: s, rétnlro-

1 résqrler, E. Tlsdello, 52.8 rue Gllicid; Se­
crétaire-Archiviste, P. Lefebvre, till', ave 
I nplnenu, Tél. St-Louis SIIKMV. Le lo.-nl 
s assemble tous les lundis soirs, au No 417 
Lut, rue Ontario, Salle No 1.

Cil A UI’ENTI ERS -31 EN C ! SIE ItS LOCAL 
200H. — Assemblée 2ème et -terne Jeudis 

du mois, 417 rue Ontario Est. Président, 
c . A. Unhllhird. 701A Rorileaitx : Seer'diil- 
ro correspondant, A. Render: Agent d'af­
faires. E. Henri, 747 Saint-Denis ; Trés.i- 
ricr. A. Mnrot, 428, 4ème Avenu.'. Rose­
mont.

ures, des fiduciaires ou au- 
«uvnnt avoir en leur pos­
itions ou des obligations 

"tiqiagnie propriétaire de jour-

provenance 
trouvent l’hospitalité pourvu qti’ils ca 
tirent avec ies intérêts que le journal 
■st destiné à promouvoir.—L’Action Ca 
t Italique.

MOORE ET MOSHER

On accusait le gouvernement Meiglton 
l ’être mené par l’Internationale Amé­
ricaine le; gouvernement King l’est-il 
moins f On suit, en effet, (pie sous le 
gouvernement oMiglicn, certains chefs 
internationaux ne manquèrent pas de 
positions gou vernement,-îles pan vn tes; 
le gouvernement King vient de choisir 
,\L Torn. Moore, comme membre de la 
Commission des chemins de fer. S’il 
levait; inclure un ouvrier canadien 
dans cette commission, il atirnit facile­
ment pu en trouver un expérimenté! 
laits les rangs nationaux et le nom de 
M. Mosher, chef (le l’association e.ana- 
lientie des chemins de for, nous vient 
immédiatement n l’espirit.—Le Travai'- 
eur.

GROS DEFICIT

Lue dépêche d’Ottawa nous apprend 
que le déficit du “Canadien National” 
pour les derniers sept mois accuse une 
augmentation de $10,571,999, soit 22 p c. 
comparé aux six autres mois précédents, 
pur exemple, dans le seul mois de juil 
let 1922, le défie): a été de $1,633, 001 
contre $1,334,568 pour le même mois de 
' ’uunéo 1921,—Le Soleil,

A leur assemblée de samedi on a ré­
solu de recommander uno taxe annuel 
le sur tous les célibataires âgés de 25 
ans, ou de les contraindre à adopter un 
orphelin et u se charger de son édttca-

On croit qu’une taxe sur les céliba­
taires aurait pour effet d’augmenter le 
nombre de mariages.-

TYPOGRAPHICAL UNION' No. 17(1. — 
Meets every first Saturday at No 2IS 

St. .Inmen Street. .Thomas Black, Brési­
lien!, 2674 Wnvorley Kt. : .Tames Philip, 
Secretary-Treasurer, 218 St. .lames Street 
Business hours: « a.in. to 6 p.ni. ; Xutur 
day: 0 a.in. to 1 p.m.

IMMIGRATION
•i ^c. f-anada veut l’immigration, 
il doit refuser d'accepter I mats
o. h, détritus dV
province do Québec, elle f;lire
d en encombrer ses asiles et ses pri­
sons. Bile peut employer l’argent de ses 
taxes n des lins plus liantes.—Le Soldi.

BUREAU DE PLACEMENT 
PROVINCIAL

Francis Payotto, Surlntondnnt
Heures de bureau: 9 a.m. & 5 p.m. 

Sous lo contrôla du Gouvernement de 
la Province de Québec.
8-10 rus Saint-Jacques

T61.:D6pt. des fouîmes: Main 2133
Tôl.: Dépt. dos hommes: Main 2241
Noub pinçons, gratuitement, le* 

hommes, femmes et jeunes gns. Nous 
offrons du travail aux Journaliers et 
Ouvriers appartenant à tout les corps 
de métiers: Dans les fabriques, les 
usines, les travaux de la eoistructlon 
ou do l’agriculture. Noua of’rons des 
pinces dans les Hôtels, ReMaurnnts, 
lionnes places pour domestiques, 
hommes et flemmes. Ingénieurs 
chauffeurs, Débardeurc et Terras­
siers, Commis ot Sténographes. Les 
Propriétaires et agents des chantiers 
saont ......................

UNION typographique .iauquf.s-
CAKTIEk. No. I IB. — Asscmlilf-n le 1er 

samedi du iiioIk, salle de l'Union du Coin 
merce, 149 rue Ilcrri. Président. Joseph 
Gauthier, <2.1 rue Lafontaine; See. Arch 
•}"»■ St-IIilnire, 500 Dorchester Est • Sec - 
‘•‘i'-,, et Trésorier, i.ouin Gndoury, ait rue 
Drolet.

('N,ON d E8 R ELI EU RS. I.om! 01.- - A H- 
Bçinhlfc tous les 1t»r et Mine inorerodis 

de cliimue mots, fl- ht tmllo de PAlIiniice 
Natlonnle. 235 run Benudry, fl fi hr: p.m. 
I resident, Alht E. Henderson, 503 da .St 
y,, i Sec.-Très., dns. Pelletier, 601 rue 
Sulnt-Andrc. Téléphone: Est 8495.

CLUB OUVRIER SAINTE-MARIE DU
1er !.’|A,.ÎTI1 "’(' (HLB.---VfiBCmblée tous lr-h
1er et Je lundis du mois, fl la salle des 
tonlonulors ,2m nie Kte-Catherine Est. 
I résident, Alfred Mathieu, 406 Knrsvth- 
1er vice-président. . Aldfirlc Laplorre, 200 
Ira . vice-président, Oscar Coté,070 rite DeMontlgny Est; seerétaire, .1. H 
A. Lavoie, 700 rue Frontenac; trésorier et 
sis-rétiitre-financier, .1. Ph. Flgevs, n'Itl
Hotte AHM ri. t6{': Kst ra- 1 8“r’,llc». Aimé noftu, bon ruo Logan.
BltlCUI. AVERS, MASON'S AND TIIlî 

LAVERS’ INTERNATIONAL ORGA­
n /.ATION, loua i, i «r Montreal

riMins "if. ev,:ry 2nd ...... -llh Tuesday, 417
Ontario SI reel Easl. President, J. n Dp,, 
nuire : .Soeretnry-correspondent, George IL 
Minimum; l'Iiiniirliil-Secretarv, IL Olive-
.w"CnrnKel,"’ H «7 Ontario St!
Last. O l,, hours: » to 11 n.ni. and 4 to 
i» p.m. Phone: KiibL 887.

UNION INTERNATIONALE DES V\II. 
MERS ET TRAVAILLEURS EN CUIR 
LOUAI, 71. — Assemblées le 3e lundi 

de ehiuiue mois, fl 8 heures du soir, fl la 
sa Me de ILulnii du ComniGree, 149 Berrl 
I résident, E. Beaudry, fini Logan: vire) 
prés de,H, Nap O'Reilly, 1630 rue Cartier:
i. n vl£lc’ . Wllf P bu....... IonBill nie Chabot: Secrétaire-Trésorier. Arm 
Gauthier, 4fi Ileilnelle; Secrétaire-eorres- 
pondunt, E. Itélalr, (12 Turent.

L'UNION' No. 1558 DES Cil A It PENTTERS, 
MAISONNEUVE.—Assemblée tnini les 

vendredis fl 8 heures, fl leur snlle. 2152 On- 
H’fb: Est, Maisonneuve. Président : ,1. L. 
Mgeant, 592 Pie IX; Secrétaire trésorier. 
*'• *'*• I^cllHle, HHn ruo Cartier.

LOGE SAINTE-MARIE No. 231 DE LA 
FRATERNITE DES WAGONMERS 
DES VOIES FERREES D'A M E R KIUE. 

Asscmhléo les 1er et 3o vendredis de clin* 
>iue mois, nu No -117 rue Ontario Est. Pré­
sident A. Nengle, 37 Dclamiudlflre : vice­
president, S. Gascon. 553 Marie-Anne: soc.- 
archiviste, .1. Tardif, 432 Létournetix ; tré­
sorier, A. Bertrand, 5S5 Ayltrln; sec.-flnnn- 
t,Pr' K- B. Lu marche, 1377 Iielorlinlcr; 
ehapelnlii, .1. Iiufnnlt, 591 rue Frontenac; 
(Bible, N. Leclerc, 631 lies Erables; guide.

Dentgor, |GOc Hogan ; gardien, P. Bols- 
•icci'-. U*- Miiri|iiotto ; sentinelle, A. Bélanger, 
•>9M-, 5e Avenue, Rosemont.

VICTORIA LODGE No. lit. INT. ASS. OF 
i- , MACHINISTS. — Meets 1st nod 3rd 
V. ri du y, at s p.ni. President, Ed. Brown; 
Hcc.-Sec,, II. A. Spence, 11167 Mt. Royal 
Arc. East; Fin.-Sec., W. Smith. -MBA Jo- 
Bette SI.; Business Agent, A. Sponge, 
Munee St., Labor College.

FRATERNITE UNIE DES PEINTRES 
DECORATEURS, LOCAL 310. -Assem- 

d"c tons les lundis fl S p.m.. 417 Ontario 
,• Président, C. Lnngleinet, 533a Mont­

calm; Vire- président, Ed. DtiforF Sce.- 
A. Hunt, 514 Mentaun ; Sec.-fin., A. 

Gauthier, 444 Amhorst: Trésorier. O. Le- 
nmy; Agent d'affaires, R. Gervals, 417 ruo 
Onlnrlo Est.

UNION INTER. DES TRAVAILLEURS 
EN* FOURRURE, No. ail. Assemblée 

BUIS les 1er et 3e mercredis, fl 8 heures 
[>-m., fl la salle de l'Union da Commerce, 

19 rue Berrl. l’rés., H. Snsscvllle, H3 
Maisonneuve ; Soc.-nrch.. A. Beaupré. 9-1 
Aylwin ; Trésorier, E. Oucllet, 173 Boyer; 
Agent d'affaires, A. Roy, 182 Saliite-falhc- 
Hiio Est.

MUSICIANS’ PROTECTIVE ASHOCIA-
UON OF MONTREAL, I....... N„, .pu,.

i Aaaemhléo le 1er dlmau-
. die du I rlmestre et le premier vendredi des

........  'I‘il'x mi I va ut, fl tu I...... du matin"
tout spécialement invités à pré-! Préside,,t' M'lrLCu<i,"H’, ”66 Saint Dénia, 

sc"ter loua demandos au Bureau Pro- <• Pn,|tiét'; Seew'l’iém^ l\. i)el"™irtVlS"0(i 
vincial. ruo Saint-Dents. Tél. : Est 7014. Heures

de bureau: 10 heurea fl 12.80 heures.

INTERNATIONAL RROTIIEKHOOD OU 
STATIONARY FIREMEN AND OIL- 
I.IIS. — Meeting every 2nd and -Itli 

luosdny of the month, nt the Monument 
National, Room 15. President: G. 011- 
ihore, 5 McCord ; h’lnniiclal-Socretnry, John 
i atiwell, 203 Murray; Kcc.-Corrcspondlng 
Secret,i ry, T. Htrapa, 1053 Verdun Aveulie, 
' erdnii,

INTERNATIONAL UNION OF STEAM 
AND OPERATING ENGINEERS N». 
5113—Meets every first and third Fri­

day at 8 p.m., Monument National, St. 
Lawrence St. President, S. Maguire, 82 
Sherbrooke St. West ; Recording-Secretary, 
V;. J- Dillon, 838, 43rd Avenue, Sault-nux- 
‘CcoUets; Finniiclnl-Sccretnry, A. Graham, 

BMII Evelyn Street, Verdun.

UNION' INTERNATIONALE DES TAIL­
LEURS DE PIERRE DE MONTREAL 

—Assemblée tous les 1er et 3e mercredis 
de chippie mois, fl 8 heures p.m., nu No 
III rue Ontario Est. Président. T Mnl- 
Koaiieuve, 375 St-André; Sec.-Correspon- 
daiit, O Je lié 082 Moiitnun; Agent d’af- 
fnires, Jos. Métlvler, 743 Jollette.



A. Martin Ltd.
Friends of all working 

people.

They keep prices down.

7lead their announcements in the 
daily papers. mnn ftffhmit t 

(Oitumf
A. Martin Ltd.

Les amis de la classe 
ouvrière.

Ils tiennent les prix bas.
Lisez leurs annonces tous les jours 

dans les journaux quotidiens.
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What Is Public Opinion ?
Wlmt is public opinion? Is it the expression of the mass mind? 

|s it the intelligence of the people converging toward one point of
common agreement?

Public opinion is anything whatever that half a dozen individuals 
,,are to make it. Those who control the great newspapers manipulate 
tlie public mind. It is as though they were able to arrange the mole- 

of tin* community’s brains in any desired pattern, as a child 
nuts toy bricks together.

Labor strives to set the intelligence of the people, free, that it 
may form its own thought combinations, but the big press magnates 
liave a tremendous advantage, for every man who reads their papers 
exposes his mental faculties to their artful manipulation, and not 
often is he strong enough, or sufficiently alert, to come through the 
experience with a mind that is truly his own.

Public opinion? Don’t imagine for a moment that it flows from 
the intellectual convictions of the people. Nothing of the sort.

Publie opinion is contained in the fountain pens of the hired 
journalists of the ruling class.—Australian Worker.

trackmen get
big increase

Cl,sent out a breezy amt heart 
fliocriii'g'message last. Saturday when the 
Brotherhood of Maintenance of Way an- 
noun" I a very substantial increase of 

granted by that now famous 
Labor lP,rd. It affected 454.911 work­
ed and that multiplied from one to the 
other individually made glad, ought to 
make a lot of happiness, ft means two 

an hour for each man and applies 
to four of the eight classes of mainte­
nance employees. . , ,

The decision came after eight days of 
dendork and is a splendid victory for 
common sense and good judgment.

A THOUGHT FOR TODAY
O for a man to arise in me 
That the man 1 am may cease to bet 

—Alfred Tennyson.

GENEVA LABOR CONFERENCE

Two important matters came up 
first thing at the opening of the 4th 
International Labor Conference at Ge­
neva on Wednesday the 18th. One was 
the increase of the personnel and the 
other was the amendment of article 
393 re peace.

The draft of the peace treaty was 
presented in which was provided that

LABOR THE WORLD OVER
A labor leader has been nskiug Presi­

dent Harding who gave him the right to 
use the club on Labor, and a very clever 
newspaper answered “Maybe tlie folks 
who gave him the club.” ' This is good 
reasoning and no doubt it is generally 
believed there will be a democratic Con­
gress after November for Labor has a 
big vote, if it only used it rightly.

Harding has, in many cases by his 
leanings to capitalism, fettered the fields 
of enquiry that would have revealed to 
Labor just what tho world should know, 
and this is particularly the case in the 
miners’ strike, which is not settled in 
the true sense, but just postponed. The 
facts as far as available, have been mill­
ed over many times and it now a matter 
of labor s loyalty to tho whole country 
so that no suffering may bo experienced 
from lack of coal this winter.

What is worth remembering is that 
when voting, remember every worker to 
whom you are giving a club to hit you 
with.

ttlîtltîtl ««8 «««»»«»
THE POLITICIAN
Politicians who have interests 

aside from tho interests of the 
people are — that is, the most of 
them are. taken as a mass — at 
least one long step removed from 
honest men. I say this with tho 
greater freedom because, being a 
politician myself, none can regard 
it as personal.—LINCOLN,

iininun sense aim goon jiiugmem.. . r ......... " ............  " i.........
Tlie increase means an addition of the conference should be composed ot 

>0 PJ,-.1,1111 to the wage bill of the na- thirty two members instead of twenty
. , mi _ ..................................................... t’/xnr nu in iltn iiriiminl «irti.-l.. nl’ wliomlion’s railroads. Tho average minimum 

ivage under the decision will range from 
23 to 37 rents an hour.

The minimum wage of from 23 to 37 
rents an hour is one cent an hour above 
ll,e recent wage advance announced by 
the Faite,1 States Steel Corporation for 
unskilled labor. *

About 45 per cent of the men will get 
37 cents an hour, or more, and forty per 
rent will receive about 30 cents an hour. 
Only al :t 5 per “cent will receive less 
than thirtv cents hourly

four as in the original article, of whom 
sixteen instead of twelvo, shall repre­
sent the Governments, eight the employ­
ers and eight the workers.

Of the sixteen government members, 
six are to be appointed by, one each by 
the Governments of the Ü. S. A.. Great 
Britain, Italy, France, Japnn and Ger­
many. The ten others will be elected 
by a majority of all the government 
delegates present; of these, ten will be 
from non European states.

-------------- :o :--------------

Health‘Wealth
If you suffer front “RHEUMATISM,” CONSTIPATION, 

INDIOESTION, ECZEMA, BRONCHITIS, BOILS, or your 
nerves are affected in any way; or you desire to have a line dear, 
healthy complexion, we want you to try a package of our MAR­
VELOUS REMEDY, YEASTOLAX. Among its various ele­
ments Yeastolax contains the highest and most potent VITA­
MINES. which the scientific world lias found to be absolutely 
necessary to bodily vigor. People all over the country have 
found great relief through its use, and now feel the joy of per­
fect health and vitality. Yeastolax also has the properties of 
being non-gripingly and mildly laxative, yet its action is sure.

In order to quickly introduce Yeastolax into every com­
munity, we will give for a limited time to any person who will 
mail ns $1.00 to cover the cost, of a liberal sized package,

Absolutely Free
50,000.°° RUBLES

The Russian Ruble recently was worth 55c per ruble, giving 
the above a value of $27,500.00.

Save this money; many a great fortune has been built up 
by buying foreign money after wars. It is rumored that 
$.->< 1,(100,000,000.00 worth of radium has been discovered in 
Russia, and the press is calling attention to vast American pio- 
jeets of oil and other industries that are being directed towards 
Russia. The Chicago Tribune on Sept. 12th calls attention to 
the new canal which has just been opened for shipping between 
Russia, Germany, Persia and Central Asia, affording a new 
source of raw materials for the Russo-German combine, especial­
ly oil, manganese and copper and opening up the rich 1 ersian 
and Central Asian trade to Germany and Russia. Think what 
this means; surely you cannot afford to pass up the opportunity 
in acquire these rubles.

We want every person in American who is in need of out 
remedy to send for a package of our Yeastolax. Ye use this 
method to advertise its properties quickly. The wonderful tonic 
ami remedial properties of Yeastolax will he worth many times 
the cost. You will be delighted with it — we guarantee that, 
'lust fill in the, order blank below and mail at once, enclosing 
$1.00 You will get your package of Yeastolax and 50,000.00 
Rubles without, delay. Satisfaction guaranteed or money 
luialed. Remember, this offer is for a limited time only, so foi 
your health and future, act to-day.

YEASTOLAX COMPANY
1253 So. Michigan Avenue, Dept. CHICAGO

FILL OUT COUPON BELOW

YEASTOLAX COMPANY,
1236 So. Michigan Avonue,

Dept. Chicago, Illinois.

Please send me a package of Yeastolax and 50,000.00 hits- 
■dan rubles. Enclosed please find $1.00. You arc to return 
money if not satisfied,
X ante

Address 

City...... State

« :: :: :: :: » :: « « j: :: « :: « :? :: «

SENTINELS OF
THE REPUBLIC

“Sentinels of the Republic" is tlie 
mime of a new organization incorporat­
ed last week in Massachusetts. It is a 
neat piece of evolution which brought, it 
about. It occurred in a strenuous effort 
on tho part of various strong minded 
friends of labor to combat what is known 
as “radicalism”.

From Chicago it is learned that Attor- What is notable is that it did not 
nev General Daugherty has been trying|emanate from New York, but from that 
Homo more sharp work on tho shopmen, I °1<1 Commonwealth, where the unending 
but the workers were too cute for him battle for freedom has b en carried on for 
and dodged the trap. The Attorneys for| centuries. Its motto is “Every citizen 
the shopmen were like all capable men a sentinel, every home a sentry box.” 
“once bitten; twice shy” and they were What the “patriots’ ’are pledged to 
• •laying” l'or the injunction expert, do, according to the announcement of 
Remember Daugherty hail made a public ! tho society’s birth, is to prevent the 
statement on his word that he would an' spread of Socialism and simultaneously 
the shopmen to appeal against Wilker-1 ‘ ‘ to maintain tho fundamental principles 
sou’s injunction. What did he do ! of the American Constitution,” to op- 
Well, when the appeal started, he rc- 
tused any help unless the shopmen agreed 
to accept as depositions the hundreds of 
affidavits lie presented to the Judge in 
support of his conspiracy charges. You 
see the point. Once the shopmen accept­
ed these affidavits it would be a con­
fession that a conspiracy existed and 
everyone knows that it would be foolish, 
because “conspiracy” is one of the hard­
est charges to prove in the whole gamut 
of law.

So tho shopmen’s lawyers asked the 
Judge to file a bill of particulars on tbs 
conspiracy claims, which proved a knock 
out.

The shopmen want specific charges 
and they are right. Up to date Wilkcr- 
sou has refused to give them and the 
whole business is a farce concocted by 
stool pigeons and detectives whose meth­
ods cannot be in any way tolerated.

op­
pose further Federal encroachment upon 
the reserved rights of tie- states, to pre­
vent concentration of p..wor in Washing­
ton under a perverted interpretation of 
the general welfare clans», and to help 
preserve “a free republican form of 
government in the United States.”

In 'Frisco, there is a whirlwind of 
talk about the “high cost” of Labor, 
and chinks are being employed there by 
the t lion '

Secessionists—How
They Work and Why

Advocates of secession almost invar­
iably employ the same methods. Prior 
to tho attempt at dual organization 
there is loud wailing and crying about 
the lack of unity within the organiza­
tion. Then the character defamers in­
dulge in the stereotype 1 and time-worn 

' | tirades against those'wh-e official posi- 
'1 lions they covet. They le ap abuses upon 

responsible officials not present to de­
fend misrepresentation. They are deter­
mined to crush out the organization if it 
cannot be stamped into .- ‘cession.

Almost invariably they have had no
sand, so he reports say, especial-1 share in building up the Union. Instead 

ly on the sea. Grows are all coolies and, of assisting new members to take a more
a decent white man cannot get work. It | nctive in tho woifa,....... ,,ro!;rcS3 of
is a brazen hypocrisy o keep tins going' „le organization, thov hint darkly at 
... the much vaunted “tree country of graf, and discourage activity bv attempt- 

ne e Sam. Die Seaman s Journal cor- i„K cast suspicion on the motives of 
tain.% handed out a roast to the t|le old-timers who have .-tood the brunt
shipowners in their bust issue and in 
part, said that the Buccaneers who sailed 
the Spanish Main never attempted any­
thing half so bad as these jolly lands­
men who are about to raid the United 

! States treasury. Whatever may be said 
about these, employers they at least have 
a magnificent nerve. “Asking for ship 

j subsidy on the strength of non existing 
I American crows “high priced” too, and 
importing shiploads of coolie labor, all 

] at the same breath and time — by the 
shades of Chirstopher Columbus, that re 
quires nerve.

According to New York discoveries 
this big hue and cry about finger-printing 
everyone so that they cannot come or go 
without a record is styled “Big Biz is 
lulling the public” by tho American 
Federation of Labor Journal. It is said 
o be a political dodge so that no im­

migrants may be rushed in to swell a 
vote for any party. The New York 
Chamber of Commerce want to fasten 
this thing on the country by subterfuges 
such as when a firm allows its help to 
be finger-printed it gets a lower rate for 
burglary insurance. Every man is 
branded. Employers of a certain class 
would “jump” at such a scheme.

Last Saturday at the convention of 
International Pressmen and Press Assis­
tants held in Pressmen’s Home, Tennes­
see, President Berry, known to all work­
ers, was re-elected by the unanimous 
vote of the convention. President Com­
pels of the American Federation of 
Labor was there and spoke at length on 
the administration’s injunction against 
shopmen, which was condemned by the 
convention. This is natural. It was 
condemned everywhere.

A test is to be made ia Massachusetts 
of the famous “ Slieppard-ToWnor” law, 
known better ns tho maternity net.

The plaintiff state claims timt. the law 
usurps authority belonging to the state 
and establishes a system of government 
“whereby certain governmental functions 
aro performed by co-operation between 
the federal government and said states” 
from which Massachusetts is excluded by 
reason of its assertion of its sovereign 
rights.

Under tho law the government will 
mnteli every dollar that the various 
states appropriate for the purpose of 
educating mothers and prospective 
mothers on infant hygiene.

Whilo the law contains no element of 
compulsion it is confronted by power­
ful opponents «ho profess alarm at the 
increase of government boards and ccn 
tralized power.

Opposition to tho “Sue Bill” is going 
on in Boston and rightly so. Organized 
Labor is conducting a vigorous campaign 
for tho repeal of the voluntary associa­
tion net, passed by the last legislature, 
and which permits trade unions to be 
sued, and death and sick funds of the 
unions to be held. The bill was fathered 
by organized employers.

At the time of its passage, it was 
alleged to apply to all voluntary associa 
fions. Since then tho attorneys for the 
bosses have stated that fraternal or 
gnnizations are not affected.

In Chicago they are evidently in a pss- 
simistic mood over wage, levels and it is 
claimed that people may ns well abandon 
any idea of old wages of pre-war kind. 
The American Contractor denies that 
production is not increasing. ‘ ‘ Social 
productivity,” it is stated, “is oa the 
increase in spite of pessimistic state­
ments seldom backed up by extensivo re­
search. Labor and time-saving devices 
are constantly being introduced.
“Every factor bearing on the regula­

tion of wages and prices point to a re­
adjustment of economic levels to a new 
high level.
“Instead of lowering rents, wages and

of tlie battles in the past.
Though they protest for free spcecii 

and the right of individual members, 
they aro the first : > deny these liberties 
to people with win :n they do not agree. 
They insist that the organization is be 
ing used for someo: \s personal aggran­
dizement, but fail ■ explain the record 
of increased wages 1 better conditions 
achieved under tin- administration of 
those whom they m: !ign.

Occasionally since: unionists have dis­
carded sound reason and proven results, 
and allowed themsi ! a to be misled by 
the malicious propa nda of tlie seces 
sionists and “new ut m” advocates only 
to see the general w» toning of the union 
and the destruction ' conditions secured 
through years of struggle.

As a rule, however, the secessionists 
depend for the sin -s of their schemes 
upon those who ar. her too indifferent 
to familiarize them* ’ es with conditions 
within their organisa'ion and take intel­
ligent action, or tlm.* who are too stupid 
to realize that their cry is the smoke 
screen behind which the exponents of se­
cession expect to turn the trade union 
into a company association.

While they wage war against progress, 
solidarity and the 1> -t interests of the 
organization, they talk about ‘‘saving 
the union.”

Beware of the adveeato of secession. 
He is either a paid destructionist or a 
fool.— Tlie Tailor.

“SPAREJ1ME”
“Sparc Time” was the heading of an 

unusual editorial in tho notorious capi­
talistic paper “The New York Times”, 
in last Sunday’s issue. In it reference 
was made to a “Recreation Congress” 
which had met recently at Atlantic City 
and despite the care free name, “The 
Times” claimed the subject was one of 
the most serious of our time. Indeed it 
is and it 1ms intensified the truth of the 
saying, “If you want anything done, ask 
a busy man, thu others have no timo. ” 

file old Greeks used to give “intel­
ligent loafing” although they did not 
call it that — a part of their education 
of youth — but in those old days a few 
had all the “spare time” and the others 
«'ere slaves.

Thero is undisguised delight in the 
cheery thought that thanks to Organized 
Labor, not to papers like “The Times”, 
men and women are a little better than 
horses and have some “spare time”. 

Note the following quotation from this 
Times” stuff, without one word said 

about how it came about:
“This general liberation from long 

hours of labor loaves millions of men ami 
women with a “spare time”, a free day. 
Out of 108 hours in tho u’eck some of 
these millions spend only 44 hours regu­
larly at work. If 00 hours are taken out 
for sleep, there are left 08 from which 
(as Arnold Bennett says) “to spin 
health, pleasure, content, respect and the 
evolution of an immortal soul.”

‘ ‘ This is, therefore, no longer solely a 
toiliug, work-a-dny world. At any rate, 
this part of it is also a “play-a-day” 
world for what would Ire a third of the 
year if spare timo were massed into 
months. And, increasingly, concern 
grows as to how the spare time shall be 
used to the advantage of tho individual 
and society.”

About tho ouly real thing “The 
Times” said was that the nation which 
would see to it that tho “spare time” 
of its workers was given up to self im­
provement by using reading rooms or re 
creation grounds or amusement places 
for profit and this especially in youth, 
would progress tho fastest and the most 
effectively.

A great deal might be added to what 
they barely touched on, namely wlmt ma 
chinery has dono to lighten the burden 
of all workers. In fact it is machinery 
which gives workers a better chance to 
rest and recuperate. Labor doffs its 
hat to the inventor and to the unionism 
that made it possible for talented men 
to develop their mentality while still at 
their bench or the anvil. “Spare time” 
indeed! Think of the cell of Gallileo or 
tho lonely lamp of Erasmus who with the 
hundreds of others who were scoffed at 
and yet their work shines through the 
centuries like a beautiful beacon beckon­
ing on the torch bearers of liberty who 
travel under tlie banner of trades union 
ism. Tho toil cursed slaves of the agos 
shout through tho centuries that “spare 
time” Is only another name for freedom 
which was obtained by mighty Labor.

EX-FACTORY GIRLS FUN FALLS TO
AS SERVANTS THE FAT MAN

It would seem that in old London town I r “ Tho Fun of Being a Fat Man” is 
tho girls are getting back to the sound ! the title of the new book (Little-Brown) 
sense of tho old grandmothers when thoy from tho pen of William Johnston, and 
woro young. This is illustrated by the ! as wo turn tho pages of this small volume 
fact that it is reported that over ten —it has but eighty pages to turn — wo 
thousand English factory girls have been! become fully convinced that our author 
trained for domestic service, since June means all he says in that title. His very 
1st last, under tho direction of the Minis- : book seems to laugh, even without tho 
try of Labor’s scheme for employment assistance of Herb Roth’s pictures, 
of women. Of these fully seven thousand -Mr. Johnston is best known to tho 
have already catered service. ! reading public through his mystery

There are thirteen chief training cen-1 stor'e3, he makes no mystery of his 
très in England, Scotland and Wales,1 PrÇsont proposition. “With all tho 
and six others aro in contemplation. Théj "'0'L'ht of my 250 pounds,” he writes, 
training is for thirteen weeks, and each I £ asacrt that I like to be fat.” And 
girl is paid $5 a week and travelling I theu ,llu tells "by­
costs for attendance. i This man of experience usures us that

the fat man has friends, a reputation, a 
kind heart, popularity equanimity andThe need for such training, especially 

as only a small part of tho community 
benefits by it, has been queried from 
timo to time by nearly every civic or­
ganization in tlie Kingdom. ’

“Tho only possible method of train

a. lot of other excellent things beyond 
tho luck of most men. “Who ever heard 
of a fat burglar?” he asks, and wo pause 
to hear a reply that does not come. Wo

ing a servant,” they declared “is bv the I L‘lt0n rceePtivolF *° his declaration that
’ t-iit men are the backbono of tho Nation.mistresses themselves, who will teach the 

girls to do things as they want them 
done. ’ ’

This might be true were it not that 
times are abnormal in the Old Land just 
now. Girls who formerly came from ge­
nerations of servants now have a new 
inkling of life since they worked in mu­
nition plants and made big money, and it 
is to help these girls back to common 
souso and happiness that this training 
lias been instituted by the Government.

Courses are provided in hygiene, in­
fant welfare, general information, phy­
sical exercises, voice modulation ' ’
discipline and repose.

Women’s trades unions liavo been} 
strongly behind this u-ork and hope to 
see it carried ou in a larger way. The j 
girls themselves are enthusiastic and 
rightly so, because the life of the servant ! 
in a good household is away abovo the

Also to his quotation of an unnamed 
authority to the effect that you never 
find a fat man in tho poorhouse, broke 
or working too hard or discouraged. Tho 
floor is open, wo suppose, to any lean 
man who can dispute these generaliza­
tions and prove his easo.
“Who,” asks Mr. Johnston, “ever 

heard of a Thin Man’s Club?” Where­
as thero are Fat Men’s Clubs in every 
State in the Union. Which cortaiuly 
must prove something.—New York Times 
Book Department,

smging,

MUCH ADO
ABOUT NOTHING

| Quite a tempest has been stirred be- j cause Kipling, English writer, is sup­
, . » . : , ... | posed to have declared that America got?Arl_al 1 ,1.(r soonor K'.rls learn into the war because of a desire to got

j England’s gold — or something of that 
sert.

tho better for all concerned.

HOW TO SAVE
Wo confess ourselves unable to under­

stand why a fuss should be had about 
mTTsuch a trivial thing. We can only ox-THL CHILDREN plain it Oil the theory that to state a per­

fectly obvious fact is an offense. Pcr-
( T rom ‘Labor”, Organ of the Plum 

Plan League.)
looso

WILL SHE BE DEFEATED?

Lady Astor, the first woman member 
to be elected to tlie British House of 
Commons, stands a chance of being de­
feated at the next general election, ac­
cording to English writers, because of 
her advocacy of temperance. In the
House. Lady Astor is working for a bill 
which proposes to give to Britain some­
thing resembling Canada’s “local op­
tion” legislation in dealing with the
liquor traffic.—The Farmers’ Sun.

prices to the old level, these features of 
our system wi.l probably adjust them­
selves in proper proportion at an eutire­
ly new high level.

“Wlmt this level may reach is purely 
guess work as yet, but- that it will ex­
ceed a GO per cent increase over all pre­
war-standards is probable.”

Out in Springfield, 111., a unique ad­
vertisement tins been reported for n lec­
ture. It was printed by tho “Illinois 
Miner” and reads as follows:

“Having during the past year wiped 
out most of tho labor sections of tlie 
Clayton net, declaring picketing illegal, 
that a tax on the products of child labor 
is “unconstitutional”, that ttie funds of 
labor unions can be seized for “dam­
ages”, that stock dividends cannot be 
taxed under the income tax law, we shall 
look forward with joyous anticipation 
to a lecture by Bill Taft, on “The Dan­
gers of Class Legislation.”

Some falsf information is being scatter­
ed by certain papers re tlie textile strike 
in Now England and tlie United States 
Employment Service is also to blame re 
strikes. It has just issued n statement 
on the employment situation in which it 
says that the adjustment of tlie textile 
labor controversy “has increased em 
plovment in that industry tremendous­
ly.”

This statement conflicts with a recent 
statement by Sara A. Conboy, secretary 
treasurer of the United Textile Workers, 
uhp declared that “the capitalistic press 
of this country is spreading untruthful 
propaganda that the Now England tex­
tile strikes arc settled.”

This trade unionist says that thero are 
about 33,000 men, women nnd children 
on strike in New Hampshire and about 
3,000 are out in the Blackstone valley, 
Rhode Island.

LABOR PARTY TO RULE
Some “hot stuff” was reported to 

have been said by Col. Josiali C. Wedge- 
wood, the “Back to Palestine” delegate 
to this continent, in the “New York 
World” last Sunday and about whom 
considerable reference was made in last 
week’s issue of the “Labor World”. 
The veteran “labor leader and war 
hero”, as ho was called, said that once 
the Labor Party gets into power in Eng­
land, the entire foreigu policy will 
undergo a change. There will be a com 
pleto reversal of the Peace Treaty. This 
will bo accomplished by revising the Ver­
sailles Treaty. Wo should hope to make 
of the League of Nations a real League 
of Nations with America in it. You can't 
call it a real League of Nations without 
America, for America is the only one that 
counts. Tho war showed America to be 
much more powerful than tho rest of the 
world. ’ ’

Col. Wedgewood continued, “By-elec 
tious showed that there will be a swing 
of the pendulum. Wo have always on 
joyed the party system, and tlie Labor 
Party is tho only alternative to the Co 
alition Party now in power.”

‘ ‘ Great Britain being so vast nnd so 
conservative an empire, to wh.it do you 
attribute the success of the Labor 
Party?”

The answer was sharp and decisive. 
“In England the workers are far 

better educated politically. There is no 
ignorant alien element in the country; 
consequently, among tho workers there is 
more constant political education. Pub­
lic meetings are being held continually. 
Questions like free trado and protection 
have for years engaged the attention of 
the public.
“You have nothing here like tlie semi- 

socialistic policies of Lloyd George. You 
have been primarily concerned with race 
questions.

“The Labor Party is not an extreme 
party. It has becomo tho inheritor of 
the liberal traditions of the country. 
There is no element of communism about 
tho party.”

haps, too, Kipling was guilty of 
statement.

What this country got into tho war for 
Secretary of Labor Davis, addressing was to save tho investments of its inter-

an Atlantic Gity audience, formulated 
this fearful indictment of the existing 
order of things in this country:

/ will tell you what slirs every latent 
fear in my heart and soul. It is these 
things :

‘‘Two hundred and fifty thousand 
American babies snatched hy death from , , -
their mothers’ breasts , very year before Tvo.T"'^'3 Kotten out o£ every war 

e had time scarce to open their '"inislicd 'bo inch

uationnl bankers. Of courso, if tlicso 
same bankers garnered a few billions in 
European gold at the same timo it was 
not an undesirable incentive.

As for this COUNTRY gotting any­
thing out of the war — why, bless you, 
that was never in tho cards.

Tho common people get just what they

to do tho fighting 
and now have the privilege of paying the 
bills.—Seattle Union Itccord.

SOCIALISM
BEING TESTED

they have nan time scarce to ope 
unseeing eyes upon the world about them.

‘‘Half a million children, so-called de­
fectives and delinquents, growing up al­
most totally neglected.

‘‘A million and a half American boys 
and girls beneath the. burden of pre- j 
mature toll in mine and mill nnd factory |
^nJhcm nf\aX‘C SC'i,Sttl tllC From Milan comes the surprising news
pr v^yes ofhumamty | that tho local Socialist Government of

These ads arc with us today.” , tliat ptoco hns beon dissolved by the
What’s the remedy? Federal Government. The pretext was
Labor favored the Maternity Bill which 'bat 'bore was a deficit, which has been 

the League of Women Voters forced a ; 'be fato of nearly everything Socialistic, 
reluctant Congress to adopt. Efforts are being put forth to keep tho

Labor favors a Constitutional amend- j Socialists from again regaining power 
ment to take the children out of the fuc- at the City Hall, where they had been 
tories and put them into the schools £or nine years. The Communists will 
where they belong. | opposo tho Socialists with a ticket bf

But Labor realizes that these are mere j their own. What would seem to read the 
palliatives. If tho children of the richest J°01" °f the Socialist rule is that the 
country in the world are to have the j Catholics, Faseisti, Monarchists and 
chance God intended to give them their j Democrats are all united against them, 
fathers must have the wages and working! A big convention is being held at Romo

at tho end of October, where the whole 
prospect will bo discussed.

G. T. R. AGREEMENT

conditions which will enable them to care 
for their offspring.

Give the producers a proper share of I _________ .„._________ _
the products of their toil and it will not
be necessary for any one to worrv about : YARDMASTERS GET 8-IIOUR DAY
the children of America. Their fathers .---- : , , , ...
and mothers will look after them because Chicago, 20.—An eight-hour day with 
thoy will bo in a position to do so. overtime, which is said to amount to near­

ly a 25 por cent increase in pay, was 
granted to approximately 20,000 yard- 
masters by the United States Railroad 
Labor Board this week. This is tlie first 
time the board lias established rules and

Striking shop craft employees and em- working conditions for yardinasters who 
ployees of the Grand Trunk Railway in aro now classified as subordinate offi- 
Detroit reached an agreement on wages | cials and subject to tho board’s juris- 
and working conditions, according to an J diction under the Transportation Act, 
announcement made by W. II. Edmond-, The Delaware and Lackawanna, the 
son, general manager of the Grand ] Pennsylvania and the Illinois Central 
Trunk. Details of the agreement wore Railroads were excluded from the deci- 
not made public. “I cannot say more l sion.
than this — that a settlement satisfac- i The rules provide that yardinasters re­
tory to tho men and tho company lias i qnired to work seven days a week shall 
been reached,” Mr. Edmondson said, j bo given two days off eacli month.

Tho agreement, it was said, affected | The yardinasters ’association is said to 
employees on tli eeastern and western have a membership of between 4,000 and 
lines of the Grand Trunk system. 5,000.

THE RETURN OF PROSPERITY

Prosperity will return in a greatly in­
creased form when the purchasing power 
of tho people equals their producing 
power.

The purchasing power of the people 
will equal the producing power when 
wages are increased sufficiently to allow 
the workers to buy what the workers have 
produced.

This very simple remedy will cure our 
industrial evils. Why will not the enpi 
talists. and tho governments apply this 
remedy ?—The Labor Herald.

GOLD SEAL
Congoleum Runners

BEER AND WINES IN
THE UNITED STATES

Legalized sale of beer and light wines 
now advocated in the United States 
would, it is estimated, run tho United 
States drink bill up to $5,000,000,000 
annually. When the saloons were closed 
the national drink bill was nearly $2,­
500,000,000. Tho present drink bill in 
Great. Britain, with about 40,000,000 
people, is £470,000,000 ,or approximately 
$2 250,000,000, which is said to be prac 
tieally double pre-war figures. Increased 
prices and greater consumption, duo to 
after-war tendencies, would have a similar 
effect in the Auiericuu Republic, it is 
believed.

Size 9 ft. x 4 ft, 6

And the usual price is 
$6.75 !
Perfect, sold under the 
Gold Seal Guarantee of 
satisfaction.
Buy one for the hall, and 

two to cover a room, for two will make a square, 9 x 9, 
that will give long service. You’d have to pay 
$13.50 for a Gold Seal 9 x 9.
The patterns are the 
which Gold Seal Gongolemns arc noted.

richly colored designs for

Second Floor Up.

ALLY’S
MONTREAL’S fj LARGEST SJOfifc
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BREAD
BIG, wholesome, 

nutritious loaves, 
of delicious nut-like 

flavour, dowiiy light­
ness and excellent 
keeping qualities.

FIVE ROSES FLOUR
For Breads - Cakes -Puddings - Pastries

Labor Wants Cheaper Gas

Co-operative Creamery does j P0CKET Bo°K notes
j «j » • I With the rank ami file clamoring formillion dollar business higher «’“gee. and the abuse of em­

ployers on the other hand, the labor

Over a million dollars’ worth of dairy 
products were supplied to the thirty 
thousand members and patrons of the 
Franklin Co-operative Creamery Associa­
tion of Minneapolis, during the first 
eight months of 1922, according to a 
dispatch received from The Co-operative 
League. To be exact, the sales during 
that time amounted to $1,041,274. Al­
though the co-operative creamery, which 
is owned and operated by the consumers, 
lias already out the price of milk down 
to almost cost, a 7 per cent saving was 
made for the purchasers, to be returned 
to them ns rebates.

The Co-operative Creamery now has

lender’s life is no dream. His sole com­
fort is derived from the salary he draws.

Workers control is the millenium — 
but who is going to control the control­
lers? If controllers are controlled, are 
they controllers? When controllers are 
controlled or dictators accept dictation, 
they cease to be controllers or directors.

When Loyalty comes in Democracy 
goes out. Choose one or the other, you 
cannot have both. Granted an organiza­
tion, then bo content with the thought 
that the less democratic, the more effi­
ciently it will function.

Force only proves that which is the 
stronger — not that which is equitable.

“Conscription” is now varnished over 
ns “selective service”.

' is
more than 5,000 shareholders, represent­
ing all classes and creeds. It serves | Bankruptcy is now proclaimed 
25,000 families which are not members j “ finding tho public debt.” 
of the association. The plant of the I Iso nation can hope to progress beyond 
creamery is taxed to the limit to supply | the ideals of the children it educates.— 
the needs of the co-operative patrons. ! Bower.
Eighty-five wagons and trucks are em­
ployed, as against eighteen used during 
tho first month’s business in March 1921. 
A huge plant is now in process of con­
struction, with a capacity that will double 
the output of the present plant. As soon 
as the building is ready, the co-operative 
dairy will supply all sections of Miunea-Meter rentals cut out and many other notable changes in

the service of gas and electricity. — Purity of beer poiii and st/rnui.
° , The success of the Franklin Co opera-

settled. — No change m meeting place.

The Law of Supply and Demand makes 
a virtue of fattoiug upon the need of 
others.

As long as there is a price upon land, 
free competition or freedom to work is 
not possible.

SPIREA.

HARMONY 
OF HELP IN 
INDUSTRY

THE NATURAL LAW OF COOPERATION IS PROGRESS
—The following representative business houses are sympathetic with Labor 
and are interested in the welfare of not only their own help but of workers 
generally. They believe in tho LABOR WORLD and aro assisting its policy of 
cordial relationship between Employer nnd Employee. : : : : : : .

A number of loading firms whoso namos do not appoar in this list are 
friendly to labor and have shown thoir sympathy In a practical way.

Le Monde Ouvrier-TheLaborWorld
The Official lUllneunl Mouthpiece of 

Montreal Organized Worker» 
Member of the

Membre de la Preaoe luteruntloixalc 
Ouvrière d’Amérlaue 

Ou». FltANCQ, Editor and Publisher, 
Vlee-rrealdent of the International 

Labor l*re»a
9-11 8t. Paul Street West

OFFER TOO SMALL

A subject of vital importance to every I and a good dividend on record, 
good citizen and especially to workers.! It the intentions of the company are 
dominated the regular meeting of the for the public good claiming that they 
Montreal Trades and Labor Council on j were making a present of over $1.>0,0UU 
Thursday night, President Foster in the j yearly to the public, why not come out 
chair. ’ in an openhanded way and reduce the

It was the opposition to the proposed ! price of gas, and eut out the meter rental
increase of meter rental for gas and dee. altogether? ,
tricky, which the Montreal Light, Heat ! A nice point was made in the letter 
and Power Consolidated had made to the I too, that if the company used stamps for 
Public. Utilities Commission, and further j delivering their invoices, instead of de­
ft reduction in the price of gas. | livering them by hand, they would be

Two months ngo the Council had ap- helping to pay the National debt, 
pointed a committee to study this mat- 'The whole common sense of the ques- 
eer, the members including President J. tion was urged on the Commission that 
T. Foster, Gus. Francq and J. H. Fou-jthe company should reduce the price of 
clier, vice-president. Their conclusions | gas to $1 per thousand cubic feet, and 
were presented in a most exhaustive man-1 abolish meter rentals altogether, l or 
tier in a long letter which was being sent this the Council especially asked and that 
to tho Commission and which was read : in the 15 days for discount the sum of 
to the Council. ten cents be added for non payment of

The letter disposed of the company's | accounts, 
claims for the increase in the meter * * *
rentals as illogical, because the main one, Tho now famous question as to the 
was that the rates were higher in other j pulqty or not, 0t' beer sold in this Provin- 
ehics. ce canto up for final disposal, through the

This, of course, did not affect Mont report 0f t|„, Executive Committee. They 
real. In fact the letter went to the ex statod that thov had in their possession a 
tent of stating that it was an irror to rt,port 0f the analysis of all beer brewed 
have allowed meter rentals at all, in the j jn Canada, made bv the Federal Hygiene 
first place. They claimed that it was Department, and ’ that after reading 
as reasonable for the milkman, the grocer j through these reports, they were perfeet- 
or the butcher, to make a tax on his eon- iv satisfied that there was nothing of an 
tainers and ser\ice as it was for the i injurious character in the beer, 
company to charge rental for meters. Delegate Foueher objected to the ne- 
The public had no business to pay for the ceptance of the report, which was the 
company’s overhead such as bookkeeping j closing chapter in the beer question, 
and meter inspection, etc. without giving the delegates a chance

The letter asked what <-ould be the ob to read over these reports, 
jeet of asking this big increase of the ! Del. Gus. Francq, speaking as a mem- 
rental? It could not have been based on ber of the committee, cleared the uiat- 
a wage increase of on the increase in the ter up by stating that if the Council 
cost of raw material used. The wage, were not satisfied with the report, it 
schedule was quoted from 1919 to 1921 was their duty to decide to spend a 
and it was shown that while there had ; certain sum of money and get an analy- 
been a slight advance, the scale had de-! sis, and thus settle the matter once for 
dined again to that of 1919. all. He claimed that time was being lost

It. was impossible then to reconcile the j in dealing further with the beer ques- 
two arguments of the company that they tion.
wanted to benefit the worker by an ae Other delegates expressed their views, 
tion which by dose figuring, proved to j one delegate stating very sensibly, that 
bo of benefit only to the large consumers if the members of the Council, or others 
of gas and a misleading injustice to the ; did not like the beer they were not coin­
small consumer. ’Die letter showed how | polled to drink it. 
the company embarrassed the worker The report was accepted, 
when they sent bills every two months I ^
and often the accounts were ton heavy!
for his available cash and he would lose ! Die troubles between La Presse and 
the proffered discount, to which he was ; their mailers came before the Council 
entitled. Accounts should also be sent !1,,r discussion. The Council granted them 
by mail so that the consumer should1 their moral support and referred the 
have the postal date on the invoice eu- matter to the Executive, 
vdop' to show how much delay he had to j The Organization Committee reported 
get the discount. The days should be progress in their work. The Council 
extended to 15 for the discount was a j voted a sum of money to aid them in 
plea made. their work.

It ciuld not be that the company was By a vote of 1 majority, it was decid- 
'■■in a bad financial way because their last 1 ed not to change tlie place of council 

statement showed millions in the assets I meeting for the time being.

five Creamery is attributed largely to Detroit, 20.—The United Brotherhood 
the systematic educational work done 0f Maintenance of Way Employees and 
by the association, which is affiliated Kailway Shop Laborers' will not accept 
with the Co-operative League, the ua- tho two cents an hour wage 
tional educational federation of the

The Spanish River Pulp 
& Paper Mills, Ltd.

Manufacturers of Newsprint Paper 
SAUI.T STE. MAKIE. Cumula 

Mills at Sault Sic. Marie, Espunolu amt 
Sturgeon Falls. Oat.

Movement. The co-operative is now the 
largest dealer in milk in Minneapolis, 
supplying the purest product at a price 
slightly above cost, the balance being 
returned to the consuming public.

age increase an­
nounced by the Labor Board Saturday 
without a protest. :n cording to Frank 
Finnson, spokesman Ur the brotherhood’s 
convention, now in so-siou here.

NIGHT WORK OF BOYS
IN GREAT BRITAIN

An Act embodying the draft conven­
tion of the First International Labour 
Conference concerning the night work 
of young persons employed in industry, 
after having been postponed, has finally 
come into operation in Great Britain, j

«mœtœttmæag
AT THE PLAYHOUSES |

At HU Majesty'- Theatre

•iront», ” the story • !' the little shop girl, 
is now enjoying Its i. urth season of suc­
cess. ami Montrealers will next week have 
an opportunity to enjoy its ehnrmlng

It provides, among other things, that ! ?tury. smart comedy ami tuneful melodies, ' „ ‘ It is announced that the Vanderbilt Proyoung persons over lb votirs* ot agt ,]U(.jng Company each sueeeding year has

j null near liuuci I'usMiiit*, ineir uu-
iis change is of great importance \u^ so,n,‘ ll“‘ ÎÏV r !"rsi"1 t!ie ca,ît >v,l° ... , i*. , . ; , . t .. have now been with : ■ play since Its preic Welsh tinplate industry m parti* mien*

Savon
IMPERIAL

de Barsalon 
cat toujours la 

meilleur. 
Fnltes-en 1'eiM.U 

vous en aerei 
convaincus. 

CONSERVEZ VOi 
ENVELOPPES.

HIS MAJESTY’S 
THEATRE

“IRENE”

Its fourth seuMoii of nuccemt

I)o not miss this show 
Prices Eve’». : 50c to $*-*,50.

Sat. Mat.: 50e to $2.00.

HIGH CLASS 
:: SHOWS ::

MATINEE EVERY DAI

E. B. EDDY COMPANY
LIMITED

HULL, Que.
Montreal Branch:

70 ST. PETER STREET
HENRY E. BELL, Manager

to enforce the net would be taken ml 
the ease of boys over 15 years; but that 
no crew employees should be taken on 
under 1C years of age.

_ . „ ___ ......................„ . has
only may be employed in the manufaet- given the play' an -nilre new mounting, 
lire of iron and steel, whereas formerly nl|d re-costumed il entire company of

principals nnd olior -, ami have emlenvor- they could be so employed at 14 years (Hj to kt,ep tlipere-nnel of the organlza- 
of age. i tion ns near tntncl re possible, there be

Thi ' ‘ " ‘ " '
to the
eular.ns it affects 8 per cent of the This tb-lighful rom.imv of an ambitious
workers employed. The employers asso- fU',"'. I'10!' t*T!r‘ presented on
... , 1 - . . October third at 111s Majesty s Theatre for

dations declare that the carrying out! ((»e week, with usn matinees. Those who 
of the order wil lincrease the cost of! have already seen ” Irene” retain pleasant 
manufacture. | Jnw“°r!?? of„a,n tfl; !li- ,so“«- hi.‘,s- J1«oUVÎ'

Notice was given in the beginning j ,,f Dreams,” ••i.nst P a t of Every Party," 
of 1921 that employers should not take! and ”110110108." 
on for night work any more young per !
sons who would be under 16 years of the ''“"cess
age on July 1, 1922. Difficulty has ari- True to form, tl. Princess Is offering] 
sen over the putting into effect of the; from week to week . finest of entertain-! 
xct due to the fact that mnuv of the1 meat la great van" > Next week they 

, , I have an unaurpass- ! programme inclml-
employers disregarded this notice and ing Mnr.von Vaille. : mus dancer ami Ota
continued to employ boys who would Gygl violinist to th Spanish Court, assist !
not be 16 at till* remiireil time -Vs n ’ ’ 1*1 tho 1 ortia .-field dancers and :mil oe JO at ttu required time, as a Mary Iznnt Pjnnlst j„ thelr repertoire of!
result manv firms have objected to dauces. poems ami usie, nlso ••Tin.* Pho*
putting the act into effect and post- ,;.°*ri‘pli Dirt" Alice
ponctuent has been requested. BeJgere 'an‘ol,l"f

ihe Home Secretary has replied that «luces a neat Japai
it would take national legislation to ' Katherin Kavanagh
postpone the matter further, but due HaïvnrV'îlV
to the dittmulties arising no proceedings Gamo”

HOW AUD SMITH PAPER MILLS 
Limited

Makers in Canada of
High Grade Papers

Head Office:
118 McGill Street MONTBEAI.

MONTREAL LIGHT, HEAT & 
POWER CONS.

Power Hid*.. 83 Cralff Ht. W«it
( 005 St. Catherine W’est 

4SO St. Catherine East 
RiavrnnR 12575 St. Catherine East 
hkam UNo ^ 1(^7 Papineau Avenue 

Denis.
Dark Avenue 
Sherbrooke St. \V.

* 1(157 I’n 
S58 St. 
11)15 I’i 

' 5022 Sh

PRINCESS THEATRE
HOME OF HIGH CLASS 

VAUDEVILLE

Always the best show in town. 
UNION right through.

UNITED SHOE MACHINERY CO 
OF CANADA, LIMITED

MONTREAL
QUEBEC
TORONTO
KITCHENER

.MOHTIIKUN RIiHCTIlIU COMPAsv
limitbo '*

DISTRIBUTING HOUSEB:
181 Shearer Street ...

General Office.,
Montreal, Ottawa, Toronto, London 

WMiintpeg, Regina, Calgary ' 
Edmonton, Vancouver

The COURT THEATRE 
(Théâtre Français)

Homo of clean burlesque. Excellent 
mIiow Hinging and best of vaudeville. 
Always a glrly show. Popular prices.

CAPITOL
St. CatUorino, near Mnnfsielil

Always 
A High Class 

Show.

Stanley in new songs 
her own company.

• rite here and intro* 
• * comedy drama by 
"there are Shaw and 
tion. The Hartwells,

• l Kemlrieh in "Big

Canada Steamships Limited
are REAL friends of Labor employ­
ing a small army of workers from

‘'NIAGARA TO THE SEA”
Head Office: MONTBEAI.

IMPERIALTHEATRE
Keith’s high class 

vaudeville
and pictures of ilie usual hitjh class. 

NO CHANGE IN PRICES

DUPUIS FRERES
- limited

THE PEOPLE'S STOKE 
First class departmental store 

famous for tbe slogan
"It pay. to Shop at Unpnl.”

THE THOS. DAVIDSON 
Manufacturing Oo. LimiUd,

MONTREAL
Canada.

TORONTO wnnciFRo

With the weekh r-viow the Princess; 
should Ik* packed ii* \* week.

PARTISAN BODY

United States Secretary of Labor 
Davis, in a speech on Saturday night, 
advocated the abolition of the Rail­
road Labor Board which he referred 
to as “a quasi-governmental, partisan 
institution,’ and the relegation to es­
tablished bureaus or his own depart* 
ment of such of the board’s mediation 
and conciliation functions as might be 
desirable for the Federal Government 
to continue in tlie transportation field.

At tb«* Orplieuln

Any number of j; » orals arc pointed out 
in “Scandal", the big Cosmo Hamilton 
comedy success th*r is to in* the offering 
of the Robins Players next week. But one 
of tho most important is the utter folly 
of trying to mix people of Bohemian and 
drawing-room breeding

HALLS TO LET 
For Labor Meeting!. 

Apply to JOS. LAURIER, 
415, Ontario East.

Tel. Molrose 1705J Tel. East 3573

ORPHEUM THEATRE
All next week: "SCANDAL"

A real comedy by Cosmo Hamilton, 
offered by the Bobbin Players 

The best yet offered.
PKH’RS:

Even., 25c to $1.00; Sat. Mat.. 25c to 
75; Wed. 3lut., 25c and 50c. 

NOTE:—Owing to the HnhltiM Stan­
dard of Perfection Matinées Will bo 
Wednesday ami Saturday Only.

At the Capitol
Next week the Capitol theatre are show­

ing tin- Paramount picture of "The Old 
Homestead", this universal favorite, and 
not only will It mark tin* first appearance

Beatrix, a young liiily of an ex„ulslte i;itrs*I“Vt*.H„ ‘ VtlV.V "t,!‘ Hlü" tl,e
nature .lei-lil.-s to have an uni-liaperoiieil | tfl l„ h 1heoilnre Huberts, known 

................................. -• „f kuol.er. ninnlotn n.s the graml olil man of the
<h- runs Into "'l1 “I'l'cur as a star. Robert takesruns r>,., .... .». .._ .
Hullo bv York

peep at Bohemia and tin* stu 
land York in particular.
town and is taken to tin _
Across tin* hall is Franklin, the man whom 
her family have selected as a husband for 
her, but been unable to land. Presto the

IN SOVIET RUSSIA HERE AND THERE
r

The following are items culleil from ! The wages of tl.c open shop arc rareiv
various Moscow news dispatches. They ; sufficient to open the stores for the foil
give some indication of the giant effort , satisfaction of the wants of yourself and 
under way to establish Russian indus- j family. '
try and commerce on a basis that will ’ ___
assure the life ami strength of the So- j Behind the titles to the mines, rail- 

Gore minent. roads and great industries are the ballots
The Scientific-Technical Committee, i °* millions of workers. Withdraw those 

in a report recently made publie, finds, ballots and these titles are not worth a
that Russia will be able to export large i Pegged nickel. Give those ballots to
quant i : it - of iron, platinum, gold and ! s,1Pport those titles and you have not the 
manganese. j assurance of a job.—New York Call.

The arrival of a large consignment of , " 1ii1l‘ "c are not looking for any in­
asbestos from the Urals is expected at ,cnl,(mt3 b-v Ule Democratic party we 
Petrograd. Half a million poods are ! e, a Democrat created “a mild 
already on the wav for ,-xport to Ger- i i*lr. Ttn approved of Charles P. 
many. ’ j Steinmetz, the Socialist Farmer-Labor
___ and trade union candidate, for state cn

mi O ... : v • h. , gineer. Any injection of brains into
ment is^hîpping* to^Esîhcmhf ^la^ge Ta?lmai.1.'’ “ % galvanizing a manikin

thouia
consignment of Treugolnik rubbers.

1 and jailing it a 
York Call.

human being.—New

WHAT ALCOHOLISM DOES?

Deaths from alcoholism showed a 
marked increase this year as compared 
with the same period last year, timber­
ing 172, as against S3, the report set 
forth.

I lie greatest increase in deaths from, 
alcoholism was in New York Citv, the 
second in rural sections of the State, 
and the lowest increase was in up-state 
cities as a group. New York Times.

r.l 'in iV.,nvr!’ and tbe settings are must realistic. 
.'..11,1.. 1 beodore Roberts is supported by George 
' tench ’aï'l'u V. Ravae». Harrison Ford.. m'i. atiil i' rltzl ltldgwny among others.

WILL DOUBLE OUTPUT

The output at British Empire Steel

the role of uncle Joshua, the than who has 
lived Oil tile old homestead all Ids life 
and lias bin ups ami downs as most farm­
ers do.

family appear nnd, in order to offset a ! .a } . 1lJ,ll:l„11„r,ll*aJj?h îlill'i worries of the 
Hcatidalous hit of news, assoeiating her ,Lon.i,„ ul r,!U,, , ,‘,'f vlll“?h life
name with that of York, Beatrix announe- '„ or> that Henman I hom­
ed that she ai l Franklin have I...... mar- ! ] ,j' î' niîîiu?" ,hl,ls '"T"
rled secretly f.,r some time and that hcr I Hereon anil ts re' m,,nner f,»r the
visit to Vort; - studio was to afford an , t)1e_ft|i,igs are moHt reallsth
opportunity of seeing her liiisliand. I' 
lia takes th»* (*)>.t 1 iiin^o and d**ci»l»*s to
tin* yotitf lady a much needed lesson. Thei nn,ft - ..........
method that he adopts and the outcome of ,,i|„ r »>'?' week
his efforts provide the most delightful : ,} 1 th V.,',* I'1 Bom*' I he over-
emnedy conceivahle. ,o,,, , 'ï,., 1 R‘ ' Orchestra” in

______________  I ''hleh tin- Symphony Orchestra tinder .1.
_ ' 1 J- Shea wi l show how they can imitate

At tile Court (Theatre I runeuls) | a rube orchestra nnd provide music that
will cause much enjoyment. Breceedinir th»* 

Huh»* Wcl-’h s Theatr»* Français (Court) main pictur»* will lx* ;m atmospheric i.ro- 
D«*xt week s programme will consist <»f a. logue in which a r»‘iMilar country party will 
varied menu. I.urlesqu»*, pantoiniue, and I he pr.*sent»*»l. Typical souks and «lances I
musical playlet. The burlesque Includes a , in appropriât** costumes will l>»* id von
bevy of Bathing: Beauties provided with----------------- :o:--________ __ ^ ’
rollicking' fun, d»dii;htfiil costumes, snappv! .. ..
.song's and daic- s. There will be an entire A
ehang'e of • ••-tumes ami scenery as well .. J; you aakotl the general st«»r«*keeper of
as extraordinary ami elaborate stage ef Medicine Hat when* Columbia Corner was 
facts. The ‘ French Pantomimic»” is one of ,1(* "onld very likely be unuble to uns- 
those »*v**r lively and comh*al productions. 'v'*r -Vou correctly; but ask any man, wo-
Then tIm*r<* will be "Schooldays" one »»f tlx- ! ,n,,n or child connected with burlesque and

Always 8om«thiiig Good

LOEWS
The Union-Right-Through 
Million Dollar Playhouse

ALG0MA
STEEL CORPORATION 

Limited
SAULT STE-MARIE, CANADA
Colds addrrsi "AJcoatel" Cod. m.d 

WESTERN UNION

NOVA SCOTIA STEEL 
& COAL CO. LIMITED
Head office and Works: 
NEW GLASGOW, N.S. 

Sales Offices: Windsor Hotel 
and at 43 St. Sacrement St. 

MONTREAL

. “A square deal for ALL”

International Time Recorders
Make every man his own timekeeper. 
All styles for all businesses. Also 
Makers of International Dayton Seales 
ami International Sorting and Tabu­
lating Machines.

Large Hall to Let 
Also Offices

MUSICIANS’ BUILDING 
266 St. Denis Street

Tol.: East 7014 Apply: Room 16

P. LYALL & SONS
CONSTRUCTION OO., LIMITID 

General Oontracton

701 Transportation Bid*., Montreal. 
William'Lyall, Pre*. k Man. Director

Corporation wire mill at Svdnev Y S K'lilbltmod typ», featuring the Great Troup be will promptly reply: ‘ '.Northeast corner 
wil Hie ilon),led I.,. , l,, , .T !• ' 2 “t l’a ri k la n Cabaret Dancers amt Singers broaiiway and 471 li street in the shallow•-oiinnn c<* Die installation of With a programme specially adapted to Golumhia Amusement Company's
•red),000,000 worth of new equipment. flt this. offlees.'' The sneaker was Relia Be montequipment. 
Dart of the outfit is galvanizing frame 
which will enable tlie company to turn 
out 129 tons of fence material a day, 
instead of 00 tons as at present. ' j

The Crimea is enjoying a record vin­
tage harvest. Grapes are being sold at 
30 rubles a pound, which is extremely 
cheap, and prie. - are still on the de 
eline.

The Tobacco Trust lias received from 
England an order for 10 million Pe­
trograd cigarettes.

War i- to bo despised as bearer of phy­
sical suffering, and for the economic loss 
it involves; but more so, because it 
awakens in man a brutal and savage in­
stinct. The most appalling criminal 
tendency lias its complete triumph in 
the art of welfare.

they have discovered in their fine 
politics the art of eausing those to die 
of hunger who, by cultivating the earth, 
give tho means of life to others.—Vol­
taire.

FULL TIME NOW

The electrification of the Bakhinut 
salt region, which is expected to increase 
production, K nearing completion.

Another consignment of artistic pro­
ducts has been exported to England bv
the State Potteries. The work is being] the plant of E & T. Fairbanks at Slier- 
pointed to in artistic circles as handi ' '
craft of the finest kind.

MINERALS AND MINING
INDUSTRIES

Canada possesses wonderful assets in 
her mineral resources, and their develop­
ment will contribute in a largo measure 
to tho prosperity of tho country. The 
success attending tho opening up of the 
mines in Northern Ontario, Britisli Col j 
umbia, and the work done in Manitoba j 
has awakened public interest in the great j 
possibilities of tho future.

To convey some idea to the public at j 
large, of the importance of our mines, ! 
the varied character of our mineral de­
posits and the remarkable possibilities of 
our undeveloped areas the Department of ] 
Resources of tho Canadian National Rail-1 
ways at Toronto, has Issued a pamphlet j 
on ‘‘Minerals and Mining Industries”,1 
dealing with the physical features of the

----  country, the various mining areas and the
This week marked a rejuvenation of metallic and nan-metallic minerals con 

............ - — ' ' tained in tho v ' '

Fruit & Produc 
Sales are 
increased

by Long Distance

*e

FFthvi «'irtThni

Hpoaker \vn« B».*lla Belmont 
prima donna of "Hello (iood Timon," tin* 

ten-scene revue coming to the (inv»*tv 
lor a week’s engagement, beginning with 
a matinee Sunday. "Columbia Corner” 1h 
the best known «pot in tho "burlesquer’s” 
world. It in here that everyone connected 
with the Columbia Circuit may b** Been 
at some time during tho course of a year 
nn.l during the month of August podcBt. 
rlans can hardly get by, ho great is the 
crown of actors and actrcsHOH, chorus girls 
slang»* hands, advance agents and man- 
agors, And an are interested in one com­
mon subject—Columbia burlesque. It Is 
truly an interesting sight for th.* then* 
trogoer who has soofi those theatre-folk 
from aor^js the footlights.

Everything in

Rubber

The emblem of quality 
and fair dealing

Made
In

Canada
RUBBER FOOTWEAR, RAIN­

COATS, AND DRUGGISTS’ 
SUNDRIES

RIORDON SALES COMPANY 
Limited .

MONTRE A I,
Dealers In

III.BAl IIKI) AND U.MIUHIAITIKD 
SII.PHITK FIIIHE WOOOD 

1*ULP
Spruce. Pino, Hemlock and Hard­

wood Lumber, Shlngleii and 
Railway Tien.

Sales Mannicera i
r. J. STEVENSON. U. E. UHAM.US

ian National Rajl.maiji

About 18 million poods of coal have 
arrived in Petrograd since the opening 
of navigation.

The Sebastopol branch of the Lloyd- 
Triostino has received 3,000 ‘‘poods’’ 
of foreign freights from Italy.

------------------------ -- :-------------------------

DEATH OF WELL KNOWN

■anous provinces.
One of the instructive and interesting 

features of this work, is that it gives in­
formation as to tlie many applications 
and new uses of the ceonomie minerals in 
the industries and arts. It also gives re­
ference to various publications of the 
Departments of Mines, both Dominion 
and Provincial, bearing upon tho sub­

, ....... . j«ct.
j equipment. This will be a boon to Sher . _____
!l' O!■ o where so many workers have ! GB0S PROFITS DANS LE CINEMA 

] been idle. The tide lias turned every-

brooke where the works have been re­
sumed on a larger basis than for the 
past two years. The staff is again on 
fuli time, fifty hours a week, and men 
being added daily to the pay roll.

Tlie reasons given are two fold. One 
is tlie big harvest and orders coming 
in from all over west, and increased 
demand generally for heavy w

GE
UNION MAN1"1»-

: where and surely prosperity is return-

CHURCH OPPOSES KU-KLUX-KLAN
hams at his home, 55 Milton 8b, last ! The Federal Co^il of Churches of

Deatii claimed Mr. George R. Wil-,

look place yesterday afternoon witl.looü Protesta,itC'Today went "m record 
masonic honors. Mr. Williams was well | ns opposing such masked organizations 
known m the city where he lias been {as the Ku-Klux-Klan 
a painter and decorator for many years. The administrative committee of the 
He was president «t the time of his dc- council has passed resolutions (1 PM fill Hire

Les profits Énormes des entreprises 
de vues animées sont démontrés par le 
rapport de la Famous-Players-Lasky 
corporation qui accusent un montant de 
$2,018,337.00 pour les premiers six mois 
de l’année courante. Ces profits sont 
en plus de toutes les taxes et charges. 
—Justice.

of the local C

the general secret;tries of the coun-2SW& a-sest “"!!:“•■ &KZSXSSZS.10,11 me Labor World in sympathy and | had tho the Ku Kluv'KImo" ilfü'm"i.t,cc 
condolence on this sad bereavement. I passing the resolution "a

LE CHOMAGE DIMINUE
‘ AUX ETATS-UNIS;

Le Département du Travail aux Etats
dans 

dans li 
s du 

quoique 
agons

„ . .......... . normal. |
Lu comparaison du mois d’août, 05 des 
plus, importantes villes ont indiqué une 
diminution de chômage et 17 une auir- 
mentatiou. h

Quotations from recent reporta:
“Of 48 cars of fruit for 
immediate sale, two-thirds 
were sold by Long Dis­
tance.”
'‘34 of our calls are from 
customers “Collect,” our 
Company paying the 
charges.”
“We use Long Distance 
frequently at night by 
arrangement with corre­
spondents.”
■‘.Sold most of our canning 
pack by Long Distance.” 
“Whenever I have a sur­
plus of produce I use your 
classified directory to get 
in touch by Long Distance 
with new customers."

We can tell you how to 
apply Long Distance to 
almost anv business

f. a WEBBER,
M anager

(re-rev

Improved Daily Service

Montreal-Quebec(Uonaventuro Station)

FIVE-HOUR
DAY TRAIN

“THE QUEBEC”
IsV. Montreal
Ar. Quebec .

Daily 
.4.15 I\M. 
.0.45 P.M.

“THE MONTREAL”
t , Dally
Ar. Montreal ..................... .oizo p!m!

Parlor and Dining Car Service

(Palate Station)

CONVENIENT
NIGHT TRAIN

“THE CITADEL”
I-v. Montreal 
Ar. Quebec .

Daily
................11.30 P.M.
..................0.45 A.M.

‘THE MOUNT ROYAL”
IsV,
Ar.

Quebec .. 
Montreal

Dally 
...11.45 P.M. 
-----0.55 A.M.

Electric Lighted Standard Sleepers

ADDITIONAL SKIt VICKS
Khh( bound

.v. Montreal. Ilonaventiire Stn 
I.v. Montreal Kt. Cllth. St. East
Ar. (tunliec... Pnlnis Kt:i..............
‘'r /-"vie.........F.N. Hj-h. Stn....
Ar. Uunliec...Vln Ferry..............
Ar. Quebec.. .Parent Sq. Stii.. !

Kx.
Sun.

A. M. 
9.3Ô

*4.40

10 x.
Sun.

A. M.
a no
3.15

Dully 
A. M. 
10.45

4.30
•1.40

Dully
1*. M. 

4.45

9.45

Dully
I*. M. 

7.00

11.50
12.10

Dully 
I*. M. 
11.30
*11.45)

P. M P. M P. M. V.' M. A M. A M
Wt Hthound Dally

Ex.
Sun.

Ex.
Sun. Dally Dully Dully

bv. Quebec.. ■ I’ulals Stn.............
A. M. A. M. 

5.15
P. M. I*. M. 

1,20
P. M. P. M. 

11.45Lv. <|u»*bcc.. .Via Kerry........ THoLv. Levin.... A.'.N. It.vH. Sin.... 4.15 ........
Lv. Quebec.. .Durant Sq. Stn... ........
Ar.
Ar.

Montreal
Montreal

Bnnavcnture Sin.. 
St. Culh. Kt. East.

0.20 12.20
’ 8/2Ô 0.20 7.55 * 0.50

À M. I- M T*. M P M P. M a’ ‘ M.

n[iply°totCl'tyt Dru8fionçer)nofrlce!02io1 S^'lnmes0 StreetOnMuln°3n”O.,rTinlll’,l'llUtlt0’

LAPORTE, MARTIN
LOllTKK

EPIOIERfl EN GROS

684 rue Saint-PauJ Ouest
T61. Main 37bfl MONTREAL

almys
Bleury, St. Catherin, and St. At.xaud.r 

Street.

store nous 
0 a.m. to 0 p.m.

Buslnoss Hours:
9.00 a.m. to 5.00 p.m. 

Telephone Uptown 7000

Canadian Car & Foundry Co.
Limited

Passenger, Freight and General 
Service Oars for Steam 
and Electric Railways.

Transportation Bldg., Montreal

FURNITURE ANI) HOUSE
fuknihiiincis

In nil branches Is our specialty, with 
35 years experience. Our Idea ntwajs 
bus boon Unit square dealing» tnsite 
hutting friends. Our credit terms most 
liberal. Try ua.
Metropolitan House Furnishing

Co. Limited. .
32 Notro Damo Stroot W.( Montreal

A GREAT CANADIAN 
INDUSTRY

Operating 17 mills 
Employing 10,000 pe*Vl*

THB DOMINION TBXTILB OO. 
LOOTED

Montreal — Toronto — Winnipeg

n,
GEORGE J. ATWELL

COMPANY, LIMITED

DEMOLITION, EXCAVATION, 
SHORING, FOUNDATIONS

Drummond Building1
MONTBEAI,

Phone: Uptown 2S£S 
NMW YOItK MONTRIAL


